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Ramadhan:

 Echange de vœux entre le Président 
Tebboune et son homologue égyptien

L’ambassadeur d’Algérie en France 
présente ses lettres de créance 

au Président Macron

Des parties extérieures instrumentalisent le nouveau 
Hirak dans leur guerre contre l’Algérie

Le Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune a 
échangé, lundi dans un entretien 

téléphonique, avec son homologue 
égyptien, M. Abdel Fattah al-Sissi, les 
vœux à l’occasion de l’avènement du 
Ramadan, indique un communiqué de 
la Présidence de la République.
“Le président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, et le président 
de la République Arabe d’Egypte, M. 
Abdel Fattah al-Sissi ont échangé, 
lors d’un entretien téléphonique, les 
félicitations et les vœux à l’occasion 
de l’avènement du mois sacré du 
Ramadhan”, précise le communiqué.
Lors de leur échange, le président al-

Sissi a exprimé au Président Tebboune 
ainsi qu’au Gouvernement et peuple 
algérien, les vœux de santé et de 
prospérité et le Président Tebboune 
a félicité à son tour son homologue 
égyptien en lui adressant ainsi qu’au 
peuple égyptien frère les meilleurs 
vœux de progrès et de prospérité”, 
conclut le communiqué.

L’ambassadeur Mohamed-
Antar Daoud a présenté, 
lundi, au président français, 

Emmanuel Macron, les lettres de 
créance l’accréditant en qualité 
d’ambassadeur extraordinaire et 
plénipotentiaire de la République 
algérienne démocratique et populaire 
auprès de la République française.
Lors d’une deuxième cérémonie, 
l’ambassadeur d’Algérie a, également, 
présenté ses lettres de créance au 
président Emmanuel Macron en sa 
qualité de coprince de la Principauté 
d’Andorre.
Le chef de l’Etat français a saisi cette 

occasion pour charger l’ambassadeur 
Mohamed-Antar Daoud de transmettre 
ses “salutations et sentiments d’amitié” 
au président Abdelmadjid Tebboune 
et manifesté un “intérêt particulier” au 
renforcement des relations politiques 
et au développement de la coopération 
économique entre les deux pays.

Le ministre de la 
Communication, Porte-
parole du Gouvernement, 

Ammar Belhimer a révélé, 
mardi dernier , que des parties 
extérieures instrumentalisent “le 
nouveau Hirak” dans leur guerre 
contre l’Algérie, précisant que 
les autorités algériennes œuvrent 
à “sensibiliser ceux qui sont 
entrainés involontairement par les 
appels aux actes subversifs”.
“Ce n’est un secret pour personne 
que certaines parties extérieures 
instrumentalisent ce pseudo 
Hirak, appelé nouveau Hirak, 
dans leur guerre contre l’Algérie”, 
a souligné M. Belhimer dans un 
entretien accordé au journal “El 
Maouid El Yaoumi”.
Ces parties, a-t-il dit, “recourent 
à des moyens malsains, en tentant 
notamment de tromper l’opinion 
publique et de falsifier les faits, 
mais ces méthodes ont été mises 
à nue”.
Les autorités algériennes “tentent 
de sensibiliser les personnes qui 
sont entrainées involontairement 
par les appels aux actes subversifs” 
et ceux qui sont victimes ou ont 
été trompés par de faux slogans, 
a-t-il précisé, ajoutant que “les 
médias nationaux jouent leur rôle 
dans ce sens”.
A une question sur les élections 
législatives du 12 juin prochain, 
il a indiqué que les autorités 
publiques “ont apporté toutes 
les facilitations et les garanties 
susceptibles d’ouvrir la voie 

à une nouvelle élite politique, 
notamment celle issue du Hirak 
authentique béni” outre “les 
garanties de l’Autorité nationale 
indépendante des élections 
(ANIE) qui sont à même de 
garantir la régularité et la 
transparence de ce scrutin”.
Concernant le projet de fabrication 
du vaccin russe “Spoutnik 
V” en Algérie, le ministre de 
la Communication a indiqué 
que l’Algérie a fait “un choix 
stratégique et avant-gardiste pour 
la fabrication du vaccin russe, 
à partir de septembre prochain, 
dans les usines de l’entreprise 
publique Saïdal”, ajoutant que 
“l’Algérie aura ainsi franchi de 
grands pas dans ce domaine, 

en application de la décision 
du président de la République 
relative à la production du vaccin 
anti-covid 19 pour surmonter la 
pandémie”.
Quant au dossier de la relance 
économique, le ministre a estimé 
que “les données actuelles et les 
engagements pris par le président 
de la République montrent que 
nous avançons à pas sûrs vers 
la diversification de l’économie 
et le développement, voire la 
promotion des exportations”, 
arguant que l’Algérie “mise 
aujourd’hui sur ses potentialités, 
notamment les jeunes qui ont 
prouvé leurs grandes capacités 
et potentialités innovantes 
exceptionnelles “.

Evoquant le montage des 
véhicules, M. Belhimer a rappelé 
les déclarations du président de 
la République qui a affirmé à 
maintes reprises l’importance 
d’un engagement sérieux et 
transparent de la part de ces 
usines pour éviter les scandales et 
les erreurs du passé.
Concernant le dossier de la 
mémoire, le Porte-parole du 
Gouvernement a souligné que 
l’Algérie “poursuit ses démarches 
à haut niveau avec les autorités 
françaises”, précisant que “les 
négociations avec la partie 
française avancent à pas sûrs en 
dépit des tentatives de blocages 
menées par des parties connues”.
“Elles constituent un crime contre 

l’humanité” a-t-il dit au sujet des 
séquelles des essais nucléaires 
dans le Sud algérien, imputant à 
l’Etat français la responsabilité 
de “l’indemnisation telle que 
reconnue en 2010 où les membres 
de l’armée française participant 
aux essais ont été indemnisés”.
A propos de la 32e session du 
sommet arabe prévue en mars 
2020 à Alger, le ministre a 
indiqué que “l’Algérie s’est bien 
préparée mais l’apparition de la 
Covid-19 a perturbé l’agenda du 
sommet d’où son report jusqu’à 
l’amélioration de la situation 
sanitaire à l’échelle mondiale et 
arabe”. Il a émis “le souhait” de 
voir le sommet se tenir dans les 
plus brefs délais. “Les questions 
d’ordre politique seront au 
cœur du sommet au regard des 
derniers développements dans la 
région du monde arabe, outre la 
réforme et le développement de 
la Ligue arabe et de l’action arabe 
commune.
La lutte antiterroriste, 
l’immigration clandestine, la 
traite des êtres humains et le trafic 
de drogue figureront également 
à l’ordre du jour”, a rappelé M. 
Belhimer. Le sommet examinera 
aussi “d’autres thèmes et projets 
liés aux domaines économique, 
social et culturel qui seront 
soumis aux dirigeants arabes par 
le Conseil économique et social 
de la Ligue arabe et les conseils 
ministériels ad-hoc”.
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Ahmed Rachedi nommé Conseiller chargé de la culture 
et de l’audiovisuel

Nomination des 
chefs de sûreté des 

dix wilayas promues 
récemment

Grève surprise des travailleurs 
d’algérie Poste 

Les perturbations persistent dans 
plusieurs wilayas

Le cinéaste Ahmed Rachedi, 
un des réalisateurs 
algériens les plus connus 

et les plus expérimentés, a été 
nommé mardi dernier  par le 
Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, au poste 
de Conseiller auprès du Président 
de la République, chargé de la 
culture et de l’audiovisuel.
Réalisateur de nombreux 
films historiques et biopics, 
membre de la première unité 
cinématographique du Front de 
libération national (FLN) pendant 
la guerre de libération, directeur 
d’établissements publics de 
production cinématographique 
puis producteur indépendant, 

Ahmed Rachedi a été nommé 
au poste de Conseiller auprès 
du Président de la République, 
chargé de la culture et de 
l’audiovisuel.
Natif de Tébessa en 1938, Ahmed 
Rachedi a fait ses premiers 
pas dans la première unité 
cinématographique du FLN 

avec René Vautier et Mohamed 
Chanderli avant de signer ses 
premiers films au lendemain du 
recouvrement de l’indépendance.
Il se fera connaître avec «L’aube 
des damnés» (1965) et «L’opium 
et le bâton» (1971), adapté 
du roman éponyme publié en 
1965 par Mouloud Mammeri, 
et présenté à la quinzaine des 
réalisateurs au festival de Cannes.
En 1970 alors qu’il dirige l’Office 
national pour le commerce et 
l’industrie cinématographique 
(Oncic), il prend part à la 
production du célèbre film «Z» 
du réalisateur Costa Gavras qui 
décroche l’Oscar du meilleur 
film en langue étrangère pour le 

compte de l’Algérie.
En tant que réalisateur Ahmed 
Rachedi signe également des 
films comme «Le doigt dans 
l’engrenage», «Ali au pays des 
mirages», primé au festival de 
Carthage, ou encore «Le moulin 
de monsieur Fabre» en plus de 
nombreux documentaires.
Depuis 2009 il s’est complètement 
consacré aux films historiques 
en réalisant plusieurs biopics 
dédiés à la vie et au parcours de 
figures de la guerre de libération 
nationale. Il a sorti le long métrage 
«Mostefa Ben Boulaïd» en 2009 
qui sera suivi en 2015 de «Krim 
Belkacem», film historique sur 
le parcours de cette figure de la 

révolution, et de «Lotfi», dédié au 
parcours du Colonel Lotfi.
En 2018 il sort son dernier 
film «Les sept remparts de la 
citadelle», adaptée du roman 
éponyme écrit par Mohamed 
Maarfia.
En plus d’avoir collaboré avec 
des monuments du cinéma et du 
théâtre algérien à l’instar de Sid 
Ali Kouiret, Rouiched, Mustapha 
Kateb, Hassan El Hassani, Larbi 
Zekkal ou encore Mahieddine 
Bachtarzi, il a également 
participé avec ses oeuvres a 
révéler plusieurs jeunes talents 
du cinéma algérien à l’instar de 
Hassan Kechache, Youcef Sehaïri 
ou encore Samy Allam.

Le Directeur général de la 
Sûreté nationale , Farid 
Bencheikh a nommé les 

chefs de Sûreté des dix nouvelles 
wilayas promues récemment, 
a indiqué hier mercredi un 
communiqué de la Direction 
générale de la Sûreté nationale 
(DGSN).
«Dans le cadre de la mise en 
œuvre du plan du Gouvernement 
au titre de l’année 2021 et qui a 
été concrétisé par la promotion 
de dix circonscriptions 
administratives dans le Sud en 
wilayas à part entière, la DGSN 
a procédé à la nomination de 
dix chefs de Sûreté de ces 

nouvelles wilayas», lit-on dans 
le communiqué.
Les nouveaux responsables 
ont été nommés parmi «les 
cadres jeunes et compétents de 
la Sûreté nationale et avaient 
occupé, lors de leur parcours 
professionnel, plusieurs postes 
de responsabilité, à l’instar 
de chef-adjoint de Sûreté des 
wilayas du Nord».
Pour rappel, les nominations 
concernent les sûretés des 
wilayas suivantes : Timimoune, 
Bordj Badji Mokhtar, Béni 
Abbès, Ouled Djellal, In Salah, 
In Guezzam, Touggourt, Djanet, 
El M’Ghair, El Menia.

Les perturbations du 
réseau d’Algérie Poste 
persistaient hier  mercredi 

dans plusieurs wilayas du pays , 
selon les correspondants da la 
radio nationale qui ont signalés 
des bureaux fermés à la face des 
citoyens   qui déplorent  en outre 
un   déficit de communication .
«Je suis enseignante, je suis 
venue retirer ma paie, la 
poste est ouverte , mais il y 
a personnes au niveau des 
guichets», enrage cette femme 
interrogée par la radio nationale, 
elle déplore également 
l’absence de communication des 
responsables d’Algérie Poste.
«On ne sait pas ce qui se passe, 
personnes ne nous informe», 
témoigne un retraité  qui n’y va 
pas du dois de la cuillère contre 
les responsables d’Algérie Poste 
en se posant la question suivante: 
«Pourquoi ils n’ont pas versé 
la prime aux travailleurs avant 
Ramadhan, c’est eux qui sont la 
cause de cette grève»

Un point de vue que ne partage 
pas du tout un autre citoyen 
cité par la radio qui accuse les 
travailleurs d’Algérie Poste de 
«faire du chantage», rappelant 
que «la grève  est interdite 
pendant le mois de Ramadhan».
La persistance des perturbations, 
avec longues files de citoyens 
en attente  de pouvoir effectuer 
des retraits à vue, prouve que la 
décision de la Direction générale 
d’Algérie Poste  d’entamer 
le versement de la prime 
d’intéressement n’a pas  encore 
eu l’effet escompté.
Heureusement qu’il existe les 
distributeurs automatiques 
pour les détenteurs de la carte 
«Eddhabia», tempère un des 
citoyen interrogé par la radio.
Une source proche de la 
Direction général qu’»aucun 
directeur n’a été limogé, suite 
à la grève» , contrairement à 
ce qu’on annoncé hier certains 
média.  
La direction générale d’Algérie 

poste a annoncé, hier mercredi 
soir, le versement de la 
première tranche de la prime 
d’intéressement aux travailleurs 
dès hier  mercredi.
La mesure d’urgence a été prise 
afin de mettre fin au mouvement 
de grève qui paralyse les bureaux 
d’Algérie poste depuis deux 
jours causant des désagréments 
aux usagers dont les détenteurs 
de comptes courants postaux 
en plein début du mois du 
Ramadhan. 
La décision de verser de cette 
prime réclamée par les grévistes 
a été prise au terme de la session 
extraordinaire du conseil 
d’administration de l’entreprise 
tenue  mardi, précise Algérie 
Poste dans un communiqué 
avant d’ajouter que la deuxième 
tranche de la même prime pour 
le compte de 2020 sera versée 
une fois le bilan de l’exercice 
annuel en question validé par 
la même instance dirigeante de 
l’entreprise.
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COVId-19:

51 nouveaux cas des variants 
britannique et nigérian en Algérie

COROnaVIRUS: 

176 nouveaux cas, 116 
guérisons et 4 décès

PROdUCTIOn dU V aCCIn SPOUTnIK V :

Saidal débutera les formations prochainement

FInanCES :

 Le syndicat autonome des Impôts appelle 
à une grève de trois jours

Vingt (20) nouveaux cas 
du variant britannique et 
31 du variant nigérian de 

coronavirus ont été confirmés en 
Algérie, selon les derniers chiffres 
communiqués hier mercredi par 
l’Institut Pasteur Algérie (IPA).
“Dans la continuité des activités 
de séquençage des virus SARS-
CoV-2 mises en place par 
l’Institut Pasteur Algérie dans 
le contexte de surveillance des 
variants circulant actuellement 
dans le monde, il a été procédé à la 
confirmation de 20 nouveaux cas 
de variant britannique (B.1.1.7) 
et 31 nouveaux cas de variant 

nigérian (B.1.525)”, précise la 
même source.
Pour ce qui est des 20 cas 
confirmés du variant britannique, 
16 cas ont été confirmés dans la 
wilaya d’Alger, 2 cas à Blida, 1 
à Djelfa et un autre cas à Oran, 
relève l’Institut.
Concernant les 31 cas du variant 

nigérian, 5 cas ont été confirmés 
à Alger, un cas à Blida, 5 à Djelfa, 
16 à Laghouat, 1 à Médéa, 2 à 
Relizane et 1 cas à Touggourt.
Le nombre total de cas confirmés 
de variants à ce jour s’élève ainsi 
à 78 cas pour le britannique et 
129 cas pour le nigérian, note 
l’IPA, qui rappelle que le respect 
des mesures barrières, dans le 
cadre du protocole sanitaire 
(distanciation physique, port du 
masque de protection et lavage 
fréquent des mains) “reste le 
meilleur garant pour stopper 
la propagation du virus et 
l’apparition de nouveaux cas”.

Cent soixante-seize 
(176) nouveaux 
cas confirmés de 

Coronavirus (Covid-19), 
116 guérisons et 4 décès 
ont été enregistrés ces 

dernières 24 heures 
en Algérie, a indiqué 
mercredi le ministère de la 
Santé, de la Population et 
de la Réforme hospitalière 
dans un communiqué.

Les formations au 
profit des effectifs 
qui seront chargés 

de produire le vaccin russe 
contre le coronavirus, 
“Spoutnik V”, débuteront 
prochainement, a indiqué 
à l’APS, la PDG du groupe 
pharmaceutique public 
Saidal, Fatoum Akacem.
Mme. Akacem a relevé, à 
ce titre, la délicatesse du 
domaine de la virologie qui 
nécessite des formations 
spécifiques, tout en 
soulignant que “tout sera fait 
pour relever le défi d’être 
prêt à la date avancée par le 
ministre, à savoir septembre 
2021”.
La PDG s’est réjouie du 
choix qui s’est porté sur le 
groupe qu’elle dirige pour la 
production du “Spoutnik V” 
et qui est lié, selon elle, à des 

raisons “de souveraineté”.
Le vaccin contre le 
coronavirus sera produit dans 
l’usine Saidal de Constantine 
qui devait produire 
l’insuline en flacons et qui 
est “prête techniquement, 
technologiquement et en 
termes de qualification”, 
assure Mme. Akacem.
“Il ne reste plus qu’à la 
mettre à niveau sur certains 
aspects liés à la spécificité 

du vaccin et les pourparlers 
sont engagés, dans ce sens, 
avec tous les fournisseurs 
d’équipements”, selon 
la PDG, relevant que les 
contrats de confidentialités 
ont été signés autant que ceux 
de transferts de technologie.
“Le partenaire russe est très 
attentif aux besoins de Saidal 
et demande à chaque fois 
ce qui manque au groupe 
algérien pour pouvoir 

recevoir le vaccin”, a-t-elle 
affirmé.
Toutefois, Mme. Akacem 
a précisé que le vaccin 
“Spoutnik V” ne sera pas 
produit en “full process” 
dès le mois de septembre 
prochain, mais Saidal sera 
en mesure de réaliser, à 
cette échéance, “l’étape de 
répartition qui est celle qui 
précède le conditionnement”.
Il s’agit de répartir la 
substance diluée qu’on 
appelle le bulk dans des 
flacons et faire des contrôles, 
ce qui constitue une partie 
“importante” du transfert 
de technologie, détaille la 
PDG ajoutant que la partie 
la plus difficile et la plus 
longue commence à partir de 
la souche, qui sera entreprise 
“parallèlement”.
Donnant davantage de détails 

à ce sujet, elle a expliqué que 
Saidal préfère réaliser l’étape 
trois et quatre, du processus 
de production, “pour sortir le 
vaccin le plutôt possible”.
Parallèlement, les étapes une 
et deux seront enclenchées, 
ajoute la PDG précisant que 
ces deux étapes représentent 
les phases en amont qui sont 
les plus longues, nécessitant, 
dans les meilleurs des cas, 
12 à 18 mois. Ces délais sont 
“incompressibles”, souligne-
t-elle encore.
Mme. Akacem fait savoir 
que la production de vaccins 
diffère de la production d’un 
médicament puisqu’elle 
exige certaines technologies, 
un suivi et certains contrôles 
spécifiques qui sont imposés 
aux vaccins et pas forcément 
aux médicaments.

Une autre grève se 
profile à l’horizon 
avec cet appel du 

syndicat autonome des 
fonctionnaires des impôts, qui 
appelle dans un communiqué, 
à trois jours d’action les 20, 
21 et 22 avril prochain, pour 
faire valoir des revendications 
salariales.
“Si le ministère des Finances 
et la Direction générale 

des Impôts n’apportent pas 
de réponse positives à nos 
revendications, avertit le 
syndicat, on se réserve le droit 
d’utiliser d’autres moyens 
que la loi nous permet pour 
défendre nos revendications 
légitimes”.
Pour rappel, ce syndicat 
récidive dans son action, 
puisqu’il a déjà appelé à 
une grève le mois de mars et 

qui a eu d’ailleurs un large 
écho à l’échelle nationale, 
pour défendre une plate-
forme de revendications qui 
s’articule autour du régime 
indemnitaire, statut particulier 
des fonctionnaires des Impôts, 
augmentation des salaires et 
révision du statut de l’Ecole 
supérieure des Impôts pour la 
transformer en établissement 
supérieur.
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La Caisse nationale du logement (CNL) lance un annuaire 
des entreprises du secteur du BTPH

Wilayas frontalières du Sud : 
 Levée du gel sur les activités du commerce de gros

La Caisse nationale du 
logement (CNL) vient 
d’éditer un annuaire 

des entreprises du secteur du 
BTPH, regroupant plus de 9.000 
entreprises, destiné notamment 
aux maîtres d’ouvrages publics 
mais aussi les PME et start-up 
en quête de nouveaux marchés, 
a-t-on appris lundi auprès de la 
CNL.
L’annuaire, intitulé «Bâtisseurs.
dz», a été officiellement lancé lors 
de la cérémonie d’inauguration 
du nouveau siège de la CNL 
jeudi dernier par le ministre 
de l’Habitat, de l’Urbanisme 
et de la Ville, Mohammed 
Tarek Belaribi, en présence du 
ministre des Finances, Aïmene 
Benabderrahmane et le ministre 
des Travaux publics et des 
Transports, Kamel Nasri.
S’inscrivant dans une démarche 
d’évaluation, de valorisation 
et d’intégration de l’économie 
nationale, cet annuaire, réalisé 
sous la supervision du ministère 
de l’Habitat, de l’urbanisme et de 
la ville, recense le potentiel des 
entreprises algériennes activant 
dans le secteur du BTPH.
L’annuaire des entreprises du 
secteur du BTPH édité par la 
CNL regroupe plus de 9.000 
entreprises, classées selon 
trois critères : l’implantation 
géographique (Wilaya), 

la catégorie (niveau de 
qualification), et la dénomination.
Véritable vade-mecum du 
secteur, ce document met à la 
disposition des professionnels du 
secteur une information vérifiée et 
mise à jour. Le document répond 
tout d’abord, aux sollicitations 
exprimées par les professionnels 
activant dans le secteur du 
BTBH et particulièrement aux 
besoins croissants des maîtres 
d’ouvrages (administrations, 
établissements publics, Wilaya, 
Daïra, APC... ) qui ont besoin 

d’être guidé dans leur quête 
d’informations pertinentes pour 
le choix d’entreprises qualifiées, 
de sous-traitants et autres 
prestataires de service.
Cet annuaire est aussi un 
«précieux guide» pour les PME 
et start-up en quête de nouveaux 
marchés, d’opportunité de 
partenariat ou de mises en 
relation d’affaires.
La version papier de «Bâtisseurs.
dz» sera incessamment 
suivie par le lancement d’une 
plateforme numérique dédiée 

au recensement des acteurs 
du secteur, à la facilitation de 
l’accès à la commande publique 
et à la mise en place d’une bourse 
de sous-traitance.
Cette nouvelle plateforme qui a 
fait l’objet d’une démonstration 
à l’attention des ministres lors 
de l’inauguration du nouveau 
siège de la CNL, recense toutes 
les entreprises du secteur 
BTPH, et offre de nombreuses 
fonctionnalités visant la 
facilitation de l’accès à la 
commande publique et la mise 

en place d’une bourse de sous-
traitance.
En donnant une meilleure 
visibilité aux potentialités 
recelées par le secteur BTPH, 
«Bâtisseurs.dz» s’inscrit, par 
ailleurs, en totale adéquation 
avec les orientations du plan 
d’action du gouvernement 
visant le développement de 
l’information statistique à 
travers des outils d’évaluation 
exhaustifs et fiables.
Lors de leur visite, les ministres 
ont également procédé à 
l’inspection du nouveau centre 
de calcul informatique (Data 
center) et assisté à la présentation 
d’un exposé concernant le plan 
stratégique de numérisation pour 
la période 2021/2023.
Ce plan qui vise à harmoniser 
et mutualiser les efforts des 
différents établissements relevant 
du secteur, a pour objectif la 
dématérialisation progressive 
de toutes les procédures et 
démarches concernant l’acte de 
bâtir.
Le ministre de l’Habitat, M. 
Mohammed Tarek Belaribi a 
exprimé sa satisfaction à l’égard 
de ces projets de numérisation, 
tout en relevant leur impact 
positif concernant la lutte contre 
la bureaucratie et les facilitations 
offertes aux entreprises et aux 
citoyens.

Le ministre du Commerce, 
Kamel Rezig, a annoncé, 
mardi dernier, la levée du 

gel des activités commerciales 
de gros des produits et denrées 
alimentaires à travers les wilayas 
frontalières du Sud du pays.
«Nous avons procédé récemment 
à la levée du gel des activités 
commerciales de gros des 
produits et denrées alimentaires 
à travers les wilayas frontalières 
du Sud, afin de renforcer 
l’approvisionnement de cette 
partie du pays ainsi que le réseau 
national de distribution de ce 
type de produits via les activités 
commerciales de gros», a-t-il 
indiqué lors de l’inauguration 
d’un marché régional de gros 
des fruits et légumes et de 
denrées alimentaires destiné à 
l’approvisionnement des wilayas 
du Sud-ouest.
Cette décision de levée du gel sur 
ce type d’activités commerciales 
de gros, qui était en cours durant 

une décennie, va réaliser nos 
objectifs de développement et 
de promotion du segment de 
commerce de gros dans ces 
wilayas, a-t-il souligné.
Le marché régional de gros de 
Bechar s’étend sur une superficie 
de 6.311 m2, dont 1.787 m2 
couverts, soit 24 locaux d’une 
surface de 47,16 m2, et 18 autres 
de 50,16 m2 où sont localisés 
pour le moment 42 commerces 
de gros des divers produits et 
denrées alimentaires.
Auparavant cet espace était 
destiné au commerce de gros des 
fruits et légumes et a fait l’objet 
d’une opération de réhabilitation 
pour un coût de 100 millions DA.
Le nouveau pôle commercial 
régional permettra 
l’approvisionnement des 
commerçants des wilayas du 
Sud-ouest du pays, à savoir 
Bechar, Tindouf, Adrar, Naâma, 
El-Bayadh, Timimoun, Béni-
Abbes et Bordj Badji-Mokhtar, 

et vient renforcer la carte 
nationale de distribution en 
voie de finalisation au niveau 
du ministère du commerce, a 
signalé M.Rezig.
Plusieurs entreprises et sociétés, 
publiques et privées, ouvriront 
des représentations au sein de 
ce marché régional, dont la 
gestion est confiée à l’Entreprise 
publique économique de 
réalisation et de gestion des 
marchés de gros «Magros», a 
fait savoir le ministre qui a visité 
l’ensemble des structures de cet 
espace commercial.
Le ministre du Commerce 
a achevé sa visite dans la 
wilaya par la visite d’un autre 
espace commercial dédié à la 
commercialisation des produits 
et denrées alimentaires durant 
tout le mois du Ramadhan, 
qu’un opérateur économique 
privé a mis à la disposition des 
commerçants à l’occasion de ce 
mois sacré.



Jeudi 15 Avril 2021

06 Régions SeybouSe Times

EL hadJaR / Ramadhan

Commerce informel : Le grand retour en force 

annaBa  / TRanSPOR T

Les usagers du transport en commun 
se plaignent du manque d’abribus

annaBa/ dGSn- GEndaRmERIE na TIOnaLE

Sous le slogan « Ramadhan Moubarek , conduisez prudemment! »
Campagne de sensibilisation au profit des usagers de la route

Censé être le mois de 
piété et d’entraide, le 
mois sacré de ramadhan 

est devenu, ces dernières 
années,  synonyme de gain 
facile. L’occasion tant attendue 
pour tout vendre, à même le 
trottoir parfois. Depuis le début 
du mois sacré de Ramadhan, 
il a été constaté un retour en 
force du commerce informel à 
la commune d’El Hadjar. Les 
abords des cités et les espaces 

publics sont à nouveau squattés 
par des dizaines de jeunes 
vendeurs illégaux, de retour 
pour occuper les boulevards 
et principaux espaces publics.  
Des marchands de fruits 
et légumes à bord de leurs  
camionnettes proposent leurs 
marchandises…ils sont au 
détour de chaque coin de rue, 
étalant leurs marchandises sur  
les trottoirs ou sur des étals 
métalliques. Ce qui ne fait 
pas la joie des commerçants 

en situation régulière ou de 
certains habitants de ladite  
commune qui  interpellent 
les autorités locales en vue 
de mettre un  terme à cette 
anarchie. Faute de rentabilité, 
plusieurs  commerçants se sont 

convertis, en ce mois sacré, 
en vendeurs de ‘’kalb louz’’, 
‘’Zlabia’’… etc. Les vendeurs 
à la sauvette se sont multipliés 
compliquant la circulation des 
piétons sur les trottoirs du fait 
que plusieurs espaces publics  
ont été à nouveau squattés. 
Cette anarchie a engendré 
beaucoup de désagréments 
chez les commerçants réguliers  
et au sein de la population, 
vu les tonnes de déchets 
abandonnés par les vendeurs 

une fois la journée terminée. 
Même la circulation des 
piétons est  devenue difficile, 
sachant que ces derniers sont 
obligés  de faire des détours 
ou d’emprunter la chaussée 
au risque de se faire heurter 
par des véhicules.  En dépit 
des requêtes adressées aux 
autorités locales et aux services 
de sécurité, les vendeurs 
illicites continuent de faire la 
pluie et le beau temps sur la 
ville.

Les riverains des 
quartiers de la ‘’Plaine 
Ouest’’, notamment 

‘’El Fakharine’’, la ‘’cité des 
Orangers’’ et la cité  du ‘’8 mai 
45’’ ces usagers du transport 
en commun se plaignent du 
manque flagrant d'abribus. 
Cette négligence surtout pour 
les personnes âgées et les 
femmes en compagnie de leurs 
enfants dure depuis plusieurs 
semaines sans que les autorités 

de la ville daignent trouver 

une solution à cette situation 

pénalisante, surtout pendant 

les moments de pluies et 

grande chaleur parce qu'ils 

n'ont pas où s'abriter pour 
attendre le bus. Ces derniers 
se plaignent constamment 
de l'inexistence d'un abribus, 
même s’il se trouve qu’il 
en existe, ils ne répondent 
nullement aux normes 
exigées, puisque ils sont 
dépourvus de parois vitrées. 
Qu'il pleuve, qu'il vente, les 
habitués des bus souffrent 
quotidiennement le martyre à 
cause de cette situation. « Une 
vraie galère chaque jour, on 

n'a même pas où s'asseoir », 
nous déclare une femme d’un 
certain âge, utilisant un roc 
en guise de banc. Un peu plus 
loin vers la route qui conduit 
vers le quartier de Safsaf, 
plus précisément au niveau 
des galeries c’est un abribus 
complètement délabrés ou 
saccagés où les fous et les 
SDF y passe la plupart de leur 
temps. Et le pire, c'est en été, 
quand on est debout à attendre 
sous un soleil de plomb, 

parfois plus d'une heure, c'est 
vraiment pénible !»
Même pour les automobilistes, 
le danger est présent, car les 
bus s'arrêtent au milieu de la 
route, n'ayant pas de passage 
qui leur est spécialement 
réservé. En outre, les habitants 
souhaitent que les autorités 
compétentes se penchent sur 
la réhabilitation des abribus et 
qu’ils répondent aux normes, 
afin de remédier à cette 
problématique.

C’est sous le slogan 
« Ramadhan 
Moubarek…

conduisez prudemment ! », 
que les éléments de la sureté 
d'Annaba en  association 
avec le Groupement 
territorial de la Gendarmerie 
nationale qu’a été lancée  une 
campagne de sensibilisation 
au profit des usagers de 
la route, l’opération a été 
dirigée vers les transports 
en commun en particulier, 
ce qui a permis de prodiguer 
des conseils aux conducteurs 
de bus en  les incitant au 
respect du code de la route.  
L’attention a été attirée sur 
les dépassements dangereux, 
le non-respect de la distance 
réglementaire entre deux 
véhicules, les manœuvres 
dangereuses, la maitrise 
du volant, l’information 
sur l’itinéraire envisagé, 

avoir bénéficié auparavant 
de suffisamment de repos 
nécessaire pour éviter tout 
risque de somnolence…
etc. Les gendarmes et leurs 
partenaires de la sûreté de 
wilaya ont, d’autre part, 
procédé à la distribution 
de dépliants et autres 
prospectus contenant les 
conseils et recommandation 
à suivre avant de prendre 
la route. Cette louable 
initiative s’inscrit dans 

le cadre de la mise en 
œuvre des orientations 
du commandement de la 
Gendarmerie nationale 
visant à renforcer la lutte 
contre l’insécurité routière, 
et dans le but de mettre  
fin ou du moins  parvenir 
à  réduire les accidents 
de la circulation et en 
particulier ceux causés par 
les transports de voyageurs 
ou de marchandises. La 
prudence, dit-on, est mère 

de sûreté, surtout en ce 
mois de Ramadhan  qui 
intervient cette année dans 
une saison d'un printemps 
clément marqué par une 
situation sanitaire favorable 
à une tendance baissière 
continue de la pandémie de 
la  covid-19 contrairement 
à l'année dernière. 
Malgré les campagnes 
de sensibilisations l'on 
enregistre chaque année un 
nombre accru d'accidents sur 
les routes de la wilaya. Cela 
évidement ne s'applique pas 
uniquement aux transports 
en commune mais également 
aux véhicules et surtout aux 
inconscients des motos, où 
le jeune homme se confond 
avec sa machine, comme on 
en voit souvent sur les grands 
boulevards de la corniche 
et de la plaine "Ouest", il 
perd alors sa personnalité 
et se transforme en un être 

hybride et agressif, car bien 
souvent, cette hargne au 
volant peut souvent entraîner 
des conduites germinatrices 
de catastrophes. C’est dans 
ce cadre justement que les 
services de sécurité  n'ont 
pas failli à leurs missions. 
Ils ont mis un programme de 
sensibilisation doté de tous 
les moyens nécessaires pour 
assurer le bon déroulement de 
ce mois de Ramadhan visant 
non seulement l'apaisement 
des accidents de la route 
mais aussi la sécurité d'une 
manière générale contre la 
guerre des rues et le respect 
d'autrui et d'urbanité. Alors 
une prise de conscience 
collective par le bon sens est 
plus que nécessaire de la part 
des citoyens pour redonner à 
la ville de Sidi Brahim son 
cachet, celui  d'une ville 
tranquille où il fait bon de 
vivre.

Sarah Yahia

Sarah Yahia / Tayeb Zgaoula
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BOUIRa / SPÉCULaTIOn

Des foires pour lutter contre la hausse des prix et les pénuries

Treize foires 
commerciales pour 
la vente de produits 

alimentaires de large 
consommation sont installées 
à travers huit grandes 
municipalités de la wilaya 
de Bouira pour lutter contre 
la hausse des prix et les 
pénuries en ce début du mois 
sacré de Ramadhan, selon la 
direction du Commerce.
D’après le chef de service des 
marchés et de l’information 
économique, Abderrahmane 
Amir, ces foires commerciales 
sont dédiées uniquement 
aux produits alimentaires de 
larges consommation dont 
les fruits et légumes, ainsi 
que les viandes et autres 
denrées, sont installées dans 
huit grandes communes de 
la wilaya, dont une à Bouira 
ville pour contrecarrer 
la hausse des prix et les 
spéculations.
Ces espaces de vente à des 
prix très raisonnables sont 
destinés aux ménages et aux 
populations des différentes 
communes afin qu’elles 
puissent s’approvisionner 
en produits alimentaires 
nécessaires pour les besoin 
du mois de Ramadhan. “Il 
s’agit de manifestations 
commerciales ayant pour 
but de fournir les produits et 
soulager les ménages durant 
ce mois en luttant contre la 
cherté”, a expliqué M. Amir.
La foire installée depuis 
quelques jours au quartier 
“Château d’eau” de la ville 
de Bouira a connu un fort 
engouement de citoyens en 
quête de s’approvisionner 

en différentes denrées 
alimentaires à la veille du 
mois de jeune et profiter des 
prix jugés raisonnables et 
accessibles.
La hausse des prix des 
produits alimentaires de large 
consommation constatée 
dans d’autres marchés, a 
provoqué le désarroi des 
ménages à Bouira, où 
beaucoup de familles à 
faibles revenus avouent leur 
incapacité de subvenir aux 
besoins nécessaires pour 
passer ce mois sacré, a-t-on 
constaté.
Si beaucoup de citoyens 
ont pu faire leurs courses 
depuis quelques jours pour 
bien agrémenter leurs tables, 
d’autres trouvent du mal à 
le faire face à la hausse des 
prix notamment des fruits et 
légumes ainsi que du poulet 
et de la viande.
Au niveau du marché couvert 
de fruits et légumes de la ville 

de Bouira, les prix affichés 
sur les étales sont en hausse 
par rapport à ceux enregistrés 
il y’a une semaine. Une 
tournée dans ce marché, qui 
grouille de monde hier lundi, 
a permis à tout acheteur de 
constater une hausse des 
prix, qui sont jugés élevés 
notamment pour les légumes 
et les viandes.
“Les prix sont élevés et 
les produits alimentaires 
sont devenus chers. Un 
kilogramme de pomme de 
terre est vendu à 80 da alors 
qu’il ne faisait que 50 da il 
y’a quelques jours. C’est 
inadmissible”, avoue Ahmed, 
un père de famille. “En 
pareils évènements comme le 
ramadan et avec la situation 
pandémique du Coronavirus, 
les prix devront baisser et non 
pas augmenter, a-t-il regretté.
La pandémie nous a beaucoup 
compliqué les choses. Pour 
le Ramadhan, c’est très dur 

notamment pour les ménages 
qui n’ont pas de revenus 
suffisants car les prix des 
produis sont très élevés”, a 
abondé le jeune Salem sur un 
ton désespéré.
Sur les étals du marché 
hebdomadaire de la ville, 
les prix du poulet affichés 
étaient restés toujours en 
hausse par rapport aux 
semaines précédentes. Les 
prix oscillent entre 380 et 
410 da pour le kilogramme, 
a-t-on constaté dans le même 
marché. Pour les légumes, 
un kilogramme de tomates 
coûte 160 da, un prix, qui 
a doublé en une semaine. 
Une ménagère âgée de 49 
ans, rencontrée à l’entrée du 
marché couvert de la ville, 
s’est dite choquée des prix 
appliqués sur les produits. 
“C’est trop”.
La hausse des prix de 
presque la totalité des 
produits a imprégné un 

nouveau comportement chez 
la clientèle, marquée par la 
discipline de consommation 
et la restriction des achats.
“Les consommateurs doivent 
aussi jouer un rôle en mettant 
fin à la frénésie et achats 
massifs et autres pratiques 
de stockage des denrées 
alimentaires, car cela induit 
à une pénurie et donc à la 
hausse des prix.
Le consommateur doit 
rationaliser ses dépenses et 
être conscient que ses achats 
compulsif pénalisent d’autres 
consommateurs qui n’ont pas 
les mêmes moyens que lui”, a 
plaidé le président du bureau 
local de l’Organisation 
nationale de protection du 
consommateur, Abdennour 
Madkour.
Le même responsable a 
fait savoir par ailleurs 
qu’il œuvre avec les autres 
services commerciaux et 
agricoles de la wilaya ainsi 
qu’avec les agriculteurs et 
les différents opérateurs 
commerciaux afin de mettre 
en place des marchés de 
proximité et des foires de 
produits alimentaires pour 
contrecarrer la hausse des 
prix et la spéculation.
“C’est vrai qu’il y’a des 
familles, qui ne peuvent 
pas subvenir à leurs besoins 
en ce mois de Ramadhan 
notamment avec cette cherté, 
mais il faut souligner que 
le fort engouement et la 
frénésie des achats massifs 
sont derrière cette hausse des 
prix et la pénurie de certains 
produits comme l’huile de 
table”, a jugé M. Madkour.

annaBa  / CIRCULaTIOn ROUTIÈRE

Un danger public nommé « motocycle » une menace permanente

Les usagers des 
motocycles font 
toujours la loi, sans 

observer le respect de la vitesse 
réglementaire, ou bien des 
sens de circulation. La plupart 
des jeunes conducteurs des 
motocycles se manifestent 
souvent par des dépassements 
et des manœuvres acrobatiques, 
occupant parfois le milieu de 
la chaussée, ne respectant pas 
les panneaux de signalisation, 
tels que le stop ou la priorité. 
Ces derniers s’engagent 
dans directions sans aucune 
signalisation. Telles sont les 
principales causes à l’origine 
des accidents causés par les 

motocycles sur les routes. 
Depuis quelques temps, les 
deux-roues sont devenus un vrai 
casse-tête pour les piétons et 
les automobilistes.  Un moyen 
de transport très prisé par les 
jeunes. Certains d’entre eux 
les utilisent comme distraction, 

d’autres prennent ce mode de 
déplacement très aux sérieux. 
Ils ont échangé la conduite 
d’un véhicule léger pour piloter 
un motocycle. Les showrooms 
qui proposent ces petits 
engins à des prix accessibles 
sont accostés chaque jour. 

Ces espaces connaissent un 
engouement particulier. C’est 
la catégorie « jeunes » qui 
détient la palme  d’or pour 
l’acquisition de ce moyen de 
locomotion. Un phénomène qui 
enfle rapidement et provoque 
la crainte, notamment chez les 
automobilistes qui ne savent 
pas comment réagir devant ces 
jeunes. Un taxieur qui sortait de 
sa station pour accompagner un 
de ses clients, a failli heurter un 
motocycliste venant d’un sens 
interdit. Le jeune à la moto, 
pourtant en tort n’a pas manqué 
de sermonner le taxieur en lui 
proférant des insultes. D’autres 
citoyens déplorent la passivité 
de certains agents de police de la 

circulation, qui observent sans 
intervenir, notamment quand il 
s’agit de jeunes  conduisant des 
motos, dépourvues de tuyaux 
d’échappement et qui sur leur 
passage et par l’intensité des 
vrombissements réveillent 
les systèmes d’alarmes de 
tous les véhicules stationnés 
à proximité. C’est pour cela 
qu’un énième appel est lancé 
par les citoyens de la ville 
pour que ces motocycles soient 
soumis à des contrôles plus 
stricts de la part des services 
compétents afin de mettre fin à 
toute cette anarchie surtout que 
nous sommes à deux mois de la 
saison estivale.
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mÉdEa: 

coup d’envoi de la caravane de solidarité avec
 les familles démunies

FÉmInICIdE :

une femme poignardée mortellement par
 son mari à Blida

aLGER :

SAMu  reprise de l’activité habituelle suite à la baisse
 des cas de coronavirus

La ministre de la Solidarité 
nationale, de la famille et de 
la condition de la femme, 

Mme Kaoutar Krikou, a donné, 
mardi à Médéa, le coup d’envoi 
de la caravane de solidarité 
Ramadhan initiée en faveur des 
familles démunies, issus des zones 
enclavées de la wilaya, selon aps.
Plus de vingt tonnes de 
denrées alimentaires de large 
consommation vont être acheminés 
vers une dizaine de dairas de 
la wilaya de Médéa, telles que 
Si-Mahdjoub, Ouzera, Ksar-el-
Boukhari, Ouled Antar, Azziz, 
pour être, ensuite, distribués aux 

familles vivant dans des conditions 
précaires.
Quelque cinq cents familles, 
résidants au niveau de ces zones, 
sont ciblées par cette opération, 
destiné à “apporter chaleur et 
réconfort” au sein de ces familles, 
à l’occasion du mois sacré du 
Ramadhan, a indiqué la ministre, 
évoquant, en outre, le travail de 
sensibilisation sur la lutte contre 
de gaspillage, notamment durant 
ce mois ou ce phénomène prend 
une “ampleur inquiétante”.
Mme krikou a indiqué, en outre, 
que des équipes des cellules de 
proximité, relevant de l’agence 

de développement sociale (ADS), 
vont assurer l’encadrement des 
opérations de sensibilisation contre 
le gaspillage, animeront également 
des séances de travail de soutien 
psychologique de proximité au 
profit des personnes âgées, dans le 
cadre d’une opération de solidarité, 
mise sur pied conjointement avec 
le secrétariat d’état chargé de la 
réforme hospitalière.
La première responsable du 
département de la solidarité a 
visité, lors de son déplacement à 
Médéa, le marché de solidarité, 
sis à “Bab-Lakouas”, centre-ville 
de Médéa, ou elle s’est félicité de 

cette première expérience, menée 
avec le concours du ministère 
du tourisme et de l’artisanat, et 
tendant, selon Mme Kaoutar 
krikou a “traduire, dans les 
faits, le contenu du programme 
intersectoriel relatif au rôle de la 
femme au foyer et rural dans la 
dynamique économique du pays”.
Des décisions de financement de 
micro entreprises ont été remises, 
en marge de cette visite, à des 
porteurs de projets et d’artisans, 
dans le cadre de la promotion 
et l’encouragement des métiers 
traditionnels et domestiques.

Ce crime ignoble a eu lieu à 
la veille du premier jour du 
ramadan de l’année 2021, 

soit aujourd’hui au petit matin, au 
moment du S’hour. Un homme a 
tué sa femme trentenaire après lui 
avoir assené plusieurs coups de 
poignard dans le dos, au domicile 
conjugal, dans la wilaya de Blida, 
selon algerie360.
Un crime odieux a secoué 
aujourd’hui aux aurores, la ville 
des roses Blida. Une femme âgée 
de 36 ans a été lâchement tuée 
par son propre mari, au niveau du 

domicile familial, au moment du 
S’hour, à la veille du premier jour 
du mois de ramadan.

Un énième Féminicide
Selon le média arabophone Al 
Bilad, ce crime macabre a eu 
lieu aujourd’hui, dans la localité 
de Oued Aich, dans la wilaya de 
Blida. Un quarantenaire a assené 
à sa femme plusieurs coups de 
poignard au niveau du dos, mais 
aussi sur le bras droit. La femme 
qui avait 36 ans a été transportée 
en toute urgence par les éléments 
de la protection civile qui sont 

intervenus aux environ de 3 h de 
matin.
La victime, toujours selon la même 
source, a été transportée en toute 
vitesse vers l’hôpital Frantz Fanon 
de Blida. Mais la femme de 36 
ans seulement a succombé à ses 
blessures sur la table des soins, ce 
qui fait d’elle la 15e femme tuée en 
Algérie depuis le début de l’année 
2021.
La quatorzième victime des 
féminicides cette année, selon 
la page Facebook Féminicides 
Algérie, est une diplômée 

universitaire, mariée et mère de 
3 enfants. Elle a été tuée par son 
mari qui l’avait maltraité pendant 
les onze années de leur mariage. 
Lilia est morte le 07 avril 2021, 
dans la wilaya de Taref.
Les féminicides en Algérie 
trahissent la fragilité du statut de 
la femme au sein de la société 
Algérienne. Des études doivent être 
tenues et des décisions efficaces 
doivent être prises par les autorités 
concernées afin de mettre un terme 
à ce fléau qui fragilise encore la 
place de la femme Algérienne.

Le Service d’aide médicale 
urgente (SAMU) d’Alger 
a repris sa mission 

première de transfert des malades 
chroniques et de soins d’urgence, 
après la baisse du nombre de 
cas de coronavirus (Covid-19) 
enregistrée durant les dernières 
semaines (100 cas par jour), a 
déclaré Dr Abdelaziz Bensaïdane, 
chargé de l’activité opérationnelle 

au SAMU d’Alger, selon aps.
Le SAMU, qui travaille 24h/24 
tout au long de l’année et qui 
s’est consacré au transfert et 
à l’orientation des personnes 
atteintes de coronavirus dès 
l’apparition de la pandémie 
notamment en période de pic, 
“a repris son activité habituelle 
consistant essentiellement à 
transférer les    malades souffrant 

de maladies chroniques et les cas 
urgents vers les hôpitaux, suite 
à la stabilisation de la situation 
pandémique qui a enregistré 
quelque 100 cas/jour durant les 
dernières semaines”, a précisé le 
meme responsable à l’APS.
Une année durant, le SAMU 
s’était mobilisé pour assurer le 
transfert des malades atteints de 
coronavirus et les répartir selon 
la disponibilité des lits au niveau 
des établissements hospitaliers 
d’Alger, voire hors Alger à l’instar 
des hôpitaux de Blida, Sidi Ghiles 
et Koléa (W. Tipasa).
De même qu’il prodiguait des 
conseils et des recommandations 
aux citoyens à l’apparition de 
la pandémie.Le transfert des 
malades d’un hôpital à un autre 
et d’un service à un autre dans 
un même hôpital est classé en 
deuxième position parmi les 
taches du SAMU qui assure près 

de 50 transferts/jour, a fait savoir 
Dr Bensaïdane, soulignant que 
“ces services sont assurés par une 
équipe médicale et des chauffeurs 
expérimentés”.
Le SAMU fonctionne avec six 
ambulances qui transportent les 
cas urgents depuis le domicile vers 
tous les établissements hospitalo-
universitaires (EHU), en sus de 
celles assurant le transport des 
patients atteints de pathologies 
lourdes entre les établissements 
hospitaliers, voire même entre les 
services du même établissement 
hospitalier, en vue d’effectuer des 
consultations spécialisées ou des 
examens radiologiques.
Le Chargé de l’opérationnel 
a appelé, d’autre part, à doter 
cet établissement d’”un statut 
particulier” que ce dernier 
“revendique toujours auprès du 
ministère de tutelle depuis 2014, 
après avoir adressé plusieurs 

correspondances et propositions 
qui sont restées sans suite”.
Pour le même responsable, 
“l’accélération de la mise en place 
de ce statut incitera et encouragera 
ceux qui veillent à assurer cette 
prestation importante aussi bien 
pour le citoyen que pour les 
malades hospitalisés”.
Le sous-directeur des urgences 
au niveau du ministère de la 
Santé, Dr. Boualem Cherchali 
rappelle que le corps supervisant 
la gestion de cet établissement, 
en l’occurrence les médecins-
généralistes ont une situation 
socio-professionnelle qui s’inscrit 
dans le cadre du statut de ce corps, 
estimant que la revendication 
d’”un statut particulier” pour 
l’établissement dont relèvent ces 
médecins, a été bel et bien prise 
en charge dans le cadre de la Loi 
sanitaire de 2018, notamment 
l’article 298.
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Secousse 
tellurique de 
3,2 degrés 

dans la wilaya 
de Béjaïa

Une secousse 
réplique de 
magnitude 3,2 

degrés sur l’échelle 

ouverte de Richter a été 

enregistrée mercredi à 

09h07 dans la wilaya 

de Béjaïa, annonce le 

Centre de recherche 

en astronomie, 

astrophysique et 

géophysique (CRAAG), 

selon aps.

La secousse a été localisée 

à 31 km au nord-est de 

Cap Carbon, précise la 

même source.



Nucléaire 
L’Iran annonce un enrichissement de l’uranium « à 60 % » 

dès la « semaine prochaine »

Joe Biden prononcera son discours présidentiel devant 
le Congrès le 28 avril

La Chine a versé ses contributions annuelles à l’ONU, 
Washington en retard

La République islamique 
enrichit actuellement 
de l’uranium à 20 % en 

isotope 235. Un enrichissement 
à 60 % le mettrait en mesure 
de passer rapidement aux 90 % 
et plus, nécessaires pour une 
utilisation de ce minerai à des 
fins militaires, selon le monde 
fr.
Deux jours après un « sabotage 
» de son usine d’enrichissement 
de Natanz, que Téhéran 
impute à Israël, l’Iran a 
annoncé mardi 13 avril qu’il 
allait « commencer à enrichir 
l’uranium à 60 % », selon 
l’agence de presse officielle 
IRNA. Abbas Araghchi, 
ministre des affaires étrangères 
adjoint, a fait cette annonce 
« dans une lettre à Rafael 
Grossi », le directeur exécutif 
de l’Agence internationale de 
l’énergie atomique (AIEA).
La République islamique 
enrichit actuellement de 
l’uranium à 20 % en isotope 
235, bien au-delà de la limite 
de 3,67 % fixée par l’accord 
international sur le nucléaire 

iranien conclu à Vienne en 
2015. Un enrichissement à 60 
% le mettrait en mesure de 
passer rapidement aux 90 % 
et plus, nécessaires pour une 
utilisation de ce minerai à des 
fins militaires.
L’IRNA n’avait, à ce stade, 
pas précisé à quelle date 
commenceraient ces activités, 

qui marqueraient un pas 
supplémentaire dans la 
violation des engagements 
pris par l’Iran vis-à-vis de la 
communauté internationale 
en 2015 pour limiter son 
programme nucléaire. Mais 
selon PressTV, chaîne 
d’information en anglais de la 
télévision d’Etat, cette mesure 

devait être mise en œuvre dès 
le milieu de la semaine.
Les travaux préparatoires 
ont effectivement commencé 
mardi soir et l’ambassadeur 
de la République islamique 
auprès de l’AIEA, Kazem 
Gharibabadi, a écrit dans un 
tweet, dans la nuit de mardi à 
mercredi, que l’Iran prévoit d’« 
accumuler le produit [de deux 
cascades de centrifugeuses 
consacrées à l’uranium à 60 
%] la semaine prochaine ».
« Nous avons vu les 
informations de presse » à ce 
sujet, mais « nous n’avons pas 
de commentaire à ce stade », 
a déclaré un porte-parole de 
l’AIEA à Vienne.
« Mille centrifugeuses 
supplémentaires »
Mercredi, le président iranien, 
Hassan Rohani, a estimé en 
conseil des ministres que 
l’enrichissement d’uranium à 
60 % était « la réponse à [la] 
malveillance [d’Israël] ». « Ce 
que vous avez fait s’appelle 
du terrorisme nucléaire, ce 
que nous faisons est légal 

», a-t-il ainsi lancé dans une 
allusion à « l’attaque » du site 
de Natanz. « Avec cette action, 
le régime sioniste a, bien sûr, 
essayé de se venger du peuple 
iranien pour la patience et la 
sagesse dont il a fait preuve 
[en attendant] la levée des 
sanctions » américaines, 
avait déjà déclaré le porte-
parole des affaires étrangères 
iranien, Saïd Khatibzadeh, lors 
d’une conférence de presse à 
Téhéran, lundi.
La République islamique a 
toujours nié vouloir se doter de 
l’arme nucléaire, arguant d’un 
interdit moral et religieux. 
Dans sa lettre à M. Grossi, M. 
Araghchi déclare également 
que « mille centrifugeuses 
supplémentaires d’une 
capacité 50 % supérieure 
seront ajoutées aux machines 
présentes à Natanz, en sus du 
remplacement des machines 
abîmées » par l’explosion 
survenue, dimanche, dans ce 
complexe nucléaire du centre 
de l’Iran, ajoute l’IRNA sans 
plus de précisions.

Le président américain 
a accepté l’invitation 
de Nancy Pelosi. Il 

prononcera son premier 
discours de politique générale, 
peu avant la date symbolique 
de ses 100 jours de mandat, 
selon le monde fr.
Après plusieurs mois de 
suspense, Joe Biden a été 
invité à prononcer son premier 
discours de politique générale 
devant le Congrès le 28 avril, 
peu avant la date symbolique 
de ses 100 jours de mandat. 
Une invitation acceptée par le 
président américain, a précisé 
un porte-parole de la Maison 
Blanche.
Conformément à la tradition, 

c’est la présidente de la 
Chambre des représentants, la 
démocrate Nancy Pelosi, qui 
l’a invité, mardi 13 avril, dans 
une lettre, à « partager [sa] 
vision pour faire face aux défis 
et opportunités de ce moment 
historique », lorsque son 
administration tente de sortir 
de la pandémie et de relever 
l’économie de la première 
puissance mondiale.
Les présidents américains 
donnent traditionnellement ce 
discours de politique générale 
devant les deux chambres 
du Congrès, réunies en 
séance extraordinaire, dans 
les premières semaines de 
leur mandat. Chaque année 

suivante, ils délivrent devant 
le Congrès un « discours sur 
l’état de l’Union ».
Un rendez-vous repoussé
Cette fois, la pandémie de 
Covid-19 et l’assaut meurtrier 
du Capitole, le 6 janvier, ainsi 
que les inquiétudes sur la 
sécurité du siège du Congrès 
américain qui en ont découlé, 
ont repoussé ce grand rendez-
vous politique.
« Il y a près de cent jours, 
lorsque vous avez prêté 
serment, vous avez juré, dans 
un esprit plein d’espoir, que 
“l’aide arrivait”. Désormais, 
grâce à votre gouvernance 
historique, qui cherche une 
transformation profonde, 

l’aide est arrivée », a affirmé 
dans sa lettre Mme Pelosi, 
proche alliée de M. Biden. 
La démocrate n’a pas précisé 
quel format prendrait, en 

pleine pandémie, ce discours 
donné d’ordinaire devant des 
centaines de parlementaires 
et d’invités réunis dans 
l’hémicycle.

Le gouvernement chinois, « deuxième 
contributeur au budget de fonctionnement 
de l’ONU », appelle Washington à suivre 

son exemple – ses arriérés s’élèvent à environ 1,3 
milliard de dollars, selon le monde fr.
La Chine a devancé les Etats-Unis pour envoyer son 
paiement aux Nations unies (ONU). Pékin a annoncé, 

mardi 13 avril, dans un communiqué avoir payé 
entièrement pour 2021 sa contribution au budget de 
fonctionnement comme aux opérations de paix de 
l’organisation internationale, incitant implicitement 
les Etats-Unis, gros débiteur, à faire de même « pour 
soutenir le multilatéralisme par des actions concrètes 
».

 « Le 13 avril, la Chine a payé la totalité de ses 
contributions au budget de fonctionnement (…) 
pour l’année 2021. Au préalable [le 28 février], elle 
avait réglé ses arriérés pour sept opérations de paix 
», a précisé un communiqué de la mission chinoise 
auprès de l’ONU. Il n’a pas été possible de savoir 
combien Pékin avait versé exactement à l’ONU.
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maLI: 

une association appelle à une enquête 
indépendante sur les frappes françaises à Bounty

aFGhanISTan : 

les États-unis prévoient de retirer toutes leurs troupes d’ici 
au 11 septembre

UKRaInE: 

face à Moscou, la Turquie soutient Kiev et semble se 
rapprocher des Occidentaux

l’APlS mène 
de nouvelles 

attaques contre 
les forces de 
l’occupant 
marocain BAMAKO - L’Association 

malienne des droits de 
l’Homme (AMDH), 

a appelé à une “enquête 
indépendante et approfondie” 
pour situer les responsabilités et 
rendre justice aux familles des 
victimes des frappes aériennes 
françaises le 3 janvier dernier sur 
la localité de Bounty (région de 
Mopti) au  Mali tuant 19 civils.
“Le travail réalisé par la division 
des droits de l’Homme et de la 
protection de la MINUSMA 
peut être considéré comme une 

première étape pour faire toute 
la lumière sur les circonstances 
de la mort de ces personnes. 
Nous demandons aux autorités 
maliennes et françaises de placer 
la quête de justice au centre 
de leur action, notamment par 
une enquête indépendante et 
approfondie pour situer les 
responsabilités et rendre justice 
aux victimes et à leurs familles”, a 
précisé Moctar Mariko, président 
de l’AMDH.
L’Association malienne des droits 
de l’Homme (AMDH), Avocats 

sans frontières Canada (ASFC), 
la Fédération internationale pour 
les droits humains (FIDH) et 
Amnesty International (AI) ont 
salué la publication du rapport de 
la MINUSMA, le 30 mars 2021, 
à la suite de l’enquête portant sur 
les frappes aériennes lancées par 
la force Barkhane.
Ce rapport, produit au terme 
d’une mission qui s’est déroulée 
à Bamako, Mopti, Sévaré, 
Douentza et Bounty, révèle 
que, le 3 janvier 2021, plusieurs 
frappes avaient tué 19 civils 

assistant à une cérémonie 
de mariage, démontrant la 
nécessité d’enquêtes judiciaires 
“approfondies” par les autorités 
maliennes et françaises sur ces 
faits qui pourraient constituer des 
crimes de droit international.
“Désormais, seule des enquêtes 
judiciaires permettront de mettre 
en lumière, le cas échéant, des 
responsabilités individuelles, et 
de qualifier les crimes”, a indiqué 
le directeur général des Avocats 
sans frontières Canada (ASFC), 
Pascal Paradis.

Le gouvernement américain 
va repousser de quatre mois 
l’échéance du retrait de son 

armée d’Afghanistan. À la suite 
de cette annonce faite mardi, les 
Taliban ont indiqué leur refus de 
participer à un sommet avant le 
départ des forces étrangères.
Le gouvernement de Joe Biden a 
annoncé, mardi 13 avril, que toutes 
les troupes américaines quitteraient 
l’Afghanistan “sans conditions” 
d’ici au 11 septembre, jour du 20e 
anniversaire des attentats de 2001 
aux États-Unis, malgré les craintes 
d’un retour en force des Taliban.
Le président américain avait 
prévenu qu’il serait “difficile” 
de respecter la date butoir du 1er 
mai prévue pour le retrait dans un 

accord conclu par son prédécesseur 
Donald Trump avec les insurgés.
En repoussant de plus de quatre 
mois l’échéance, il a provoqué l’ire 
de ces derniers. “Tant que toutes 
les forces étrangères n’auront pas 
complété leur retrait de notre pays, 
nous ne participerons à aucune 
conférence censée prendre des 
décisions sur l’Afghanistan”, a 
tweeté un porte-parole taliban au 
Qatar, Mohammad Naeem, alors 
que la Turquie venait d’annoncer 
la tenue de pourparlers de paix “de 
haut niveau” du 24 avril au 4 mai à 
Istanbul.

Départ “coordonné”
“Nous allons entamer un retrait 
ordonné des forces restantes 
avant le 1er mai et prévoyons 

d’avoir sorti toutes les troupes 
américaines du pays avant le 20e 
anniversaire du 11-Septembre”, 
avait auparavant déclaré un 
responsable américain, assurant 
que ce départ serait “coordonné” 
et simultané avec celui des autres 

forces de l’Otan. “Nous avons 
dit aux Taliban, sans la moindre 
ambiguïté, que nous répondrons 
avec force à toute attaque contre 
les soldats américains pendant que 
nous procédons à un retrait ordonné 
et sûr”, a ajouté ce responsable.

Les tensions 
croissantes entre 
l’Ukraine et la Russie 

à la frontière tend également 
les relations entre Moscou 
et Ankara, soutien de Kiev 
et opposé à l’annexion de 
la Crimée. Alors que le 
président turc Recep Tayyip 
Erdogan a reçu samedi 
10 avril son homologue 
ukrainien Volodymyr 
Zelensly, la Russie a 
annoncé lundi 12 avril la 
suspension des vols vers la 
Turquie du 15 avril au 1er 
juin, dans une situation qui 
pourrait forcer Ankara à 
se rapprocher de ses alliés 
occidentaux.
Officiellement, l’annonce 

de la suspension des vols 
russes vers la Turquie est 
dû à l’augmentation des cas 
de Covid-19, et personne 
des deux côtés ne la décrit 
comme un avertissement de 
Moscou à Ankara. Le ton 
change en Turquie vis-à-vis 
de la Russie. Fournisseur 
de missiles S-400 à l’armée 
turque, la deuxième de 
l’Otan, la Russie est 
aujourd’hui surtout décrite 
comme « un interlocuteur 
difficile ».
En Turquie, on se plaint 
même d’être la seule force 
occidentale à essayer de 
faire le poids face aux 
Russes sur tous les terrains.
La Turquie réaffirme au 

passage son ancrage dans 
le camp occidental, après 
avoir suscité des questions 
et parfois créé le doute 
chez ses partenaires. Mais 
la Turquie attend toutefois 
des gages en contrepartie de 
cette prise de position.
D’abord, un engagement fort 
de ses alliés contre le Parti 
des travailleurs du Kurdistan 
(PKK), actuellement 
qualifié de « terroriste » en 
Europe et aux États-Unis. 
Mais également engins anti-
missiles américains, donc la 
vente de Patriot a été refusée 
par l’ancien locataire de 
la Maison Blanche Barack 
Obama. Un sujet pour lequel 
on se montre optimiste en 

Turquie.
L’Otan doit répondre 
mercredi 14 et jeudi 15 avril 
à l’afflux de troupes russes à 
la frontière avec l’Ukraine. 

En attendant, des bâtiments 
de de guerre américains vont 
transiter en direction de la 
mer Noire… via le détroit 
turc du Bosphore.

BIRLAHLOU (territoires 
libérés)- Les unités de 
l’Armée populaire de 

libération sahraouie (APLS) 
ont mené de nouvelles attaques 
contre les retranchements et les 
positions des forces de l’occupant 
marocain au long du mur de 
la honte, a indiqué, mardi, le 
ministère sahraoui de la Défense 
dans son communiqué militaire 
n 153.
Lundi, les bombardements de 
l’armée sahraouie ont ciblé, 
lundi, les forces de l’occupant 
marocain dans les régions d’El 
Adiat dans le secteur d’El Ketla, 
Lakaad (secteur Mahbas), 
Aadhim Oum El Djeloud (secteur 
Ousserd) et Alfain (El Forsia).
Les attaques de l’armée 
sahraouie ont visé, mardi, les 
retranchements de l’occupant 
dans la région de Lakaad (secteur 
d’El Mahbas).
L’APLS poursuit ses attaques 
contre les positions et les 
retranchements des forces de 
l’occupant marocain qui ont 
subi des pertes humaines et 
matérielles au long du mur de la 
honte.

Jeudi 15 Avril 2021

10 International SeybouSe Times



Jeudi 15 Avril 2021

12 Sport National

USma : Opoku 
« Je vais aider l’USMA à réaliser ses objectifs »

Le nouvel attaquant de l’USM Alger, Kwame 
Opoku, a été présenté à la presse hier. 
L’international ghanéen de 21 ans a exprimé 

toute son ambition avec le club algérois. 
Kwame Opoku est officiellement un joueur de l’USMA. 
L’ancien attaquant de l’Asante Kotoko a été présenté à 
la presse algérienne aujourd’hui, profitant de l’occasion 
pour annoncer ses objectifs du côté d’Alger.
« L’USMA est l’un des grands clubs en Algérie. J’ai 
suivi cette équipe pendant plusieurs semaines avant 
de venir signer ici. Je sais que ce club est ambitieux, 
et joue toujours pour gagner les titres nationaux. Me 
concernant, j’ai plusieurs objectifs personnels en venant 
ici, bien sûr, mais le plus important pour moi est d’aider 
mon équipe à réaliser ses objectifs. »  a ainsi déclaré 
Opoku.
Par la suite, l’international ghanéen, désormais ulmiste 
pour quatre saisons, a révélé que c’était Anthar Yahia 
qui avait su l’attirer vers l’Algérie : « Je suis bien sûr 
très attaché à mon club formateur Ashante Kotoko. 
Pour autant, Anthar Yahia a su me convaincre de 
rejoindre l’USMA. Je suis sûr que je vais progresser ici. 
», se félicitant même du fait d’avoir été contacté par 
plusieurs supporters de l’USMA qui lui ont souhaité la 
bienvenue.
Opoku a été transféré pour un montant estimé à 350 000 
euros, avec un salaire estimé à 15 000 euros par mois.

Après Youcef Atal qui avait 
repris mardi, c’est au tour de 
Hichem Boudaoui de reprendre 

les entraînements avec le groupe niçois.
Une excellente nouvelle pour le milieu 
de terrain qui avait contacté une vilaine 
blessure au ménisque au début du mois de 
mars. Pourtant annoncé forfait pour une 
durée de deux mois après cette lésion au 
ménisque, il n’aura pas fallu plus d’un 

mois et dix jours pour Boudaoui pour 
se remettre, comme ce fut d’ailleurs 
le cas lors de sa précédente blessure. 
Freiné en plein élan, le joueur qui avait 
été même désigné aiglon du mois de 
février, a bien repris et s’est entraîné 
normalement avec ses camarades à la 
grande joie de son entraîneur qui pourra 
compter sur ses services avant la fin de 
saison.

Tayeb Meziani continue à 
retrouver la forme en Tunisie. 
L’international algérien, qui a 

rejoint l’Étoile du Sahel durant le dernier 
mercato, a inscrit un nouveau but avec 
son club.
Tayeb Meziani retrouve des couleurs. 
Pour la rencontre qui opposait l’Étoile 
du Sahel à Monastir, l’ex du Paradou 

a ouvert le score dès l’entame de la 
rencontre par une action conclue en 
solo. C’est le 6ème but en 6 matchs pour 
l’international algérien (6 sélections).
En dépit de ce but, l’Étoile du Sahel a 
encaissé une défaite 3-1 sur le terrain de 
Monastir. Le club tunisien est 2ème de 
Première Division de Tunisie, à 9 points 
du leader l’Entente Sportive de Tunis.

Boudaoui réintègre le groupe 
à l’entraînement

Tayeb Meziani encore décisif
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Real madrid : 
ça ne va plus entre Florentino Pérez et Zinedine Zidane

Les touchantes confessions de Gonzalo Higuain
 sur son choix de carrière

La relation entre les 
deux hommes les plus 
importants du Real Madrid 

se serait considérablement 
dégradée depuis quelques mois.
Les fans du Real Madrid ont 
de quoi être optimistes pour 
la fin de saison. Leur club de 
cœur n’est qu’à un point de la 
première place en Liga, à huit 
journées de la fin. En Ligue des 
Champions, compétition fétiche 
des Merengues, c’est plutôt bien 
parti puisque, dans l’attente du 
match retour, les hommes de 
Zinedine Zidane partent avec un 
bel avantage pour la qualification 
en demies suite au succès 3-1 
à l’aller. Mais en dehors du 
terrain, il y a certains dossiers qui 
inquiètent les socios.
C’est le cas de Sergio Ramos 
qui n’a toujours pas prolongé 

son contrat, et les négociations 
entre l’emblématique capitaine 
et sa direction n’avancent 
pas vraiment... Il y a aussi les 
différents dossiers mercato, 
menant à Erling Haaland et 
Kylian Mbappé. Et il y aura aussi 
probablement des rumeurs autour 
de Zinedine Zidane, surtout après 
ce que dévoile El Confidencial 
ce mercredi. Le média espagnol 
affirme que l’avenir du coach 
français et de son compatriote 
Mbappé sont liés... Mais surtout, 
la publication explique que les 
relations entre l’entraîneur et 
Florentino Pérez sont tendues.

Une relation de plus en plus 
froide

Cette saison, plusieurs fois déjà, 
le Marseillais a été remis en 
question par le boss madrilène. 
Les critiques dans les médias 

venant de médias proches de 
Pérez n’ont pas plu à Zizou, qui a 
pris ses distances avec son patron 
et s’est encore plus rapproché 
des cadres de son vestiaire. Les 
«réclamations» publiques du 
coach au sujet des prolongations 
de Ramos ou Vazquez ne sont 
pas forcément bien passées 

dans les bureaux. La relation 
entre Zidane et le président 
madrilène est aujourd’hui 
uniquement professionnelle. 
Le média précise que le cas de 
l’emblématique défenseur a 
aussi creusé un peu plus le fossé, 
puisque quand le capitaine a pris 
la décision de se faire opérer et 

de manquer presque deux mois 
de compétition, il l’a d’abord fait 
savoir à Zinedine Zidane, qui n’a 
ensuite rien dit au club.
En interne, on estime qu’un départ 
de Zidane - de son propre chef - 
est clairement envisageable cet 
été, et ne surprendrait personne, 
contrairement à ce qui s’était déjà 
passé en 2018. Florentino Pérez a 
même déjà sondé plusieurs autres 
entraîneurs (Allegri, Conte, 
Nagelsmann et Löw sont cités par 
le journal), et Zinedine Zidane 
l’a appris grâce à des tiers. Ce 
qui inquiète Pérez en revanche, 
c’est qu’il considère le Français 
comme un atout majeur en vue du 
transfert de Kylian Mbappé. Et 
dans ce contexte là, il est difficile 
de voir le boss merengue licencier 
ou accepter une démission de son 
entraîneur...

Au cours d’une longue 
interview accordée en 
Argentine, Gonzalo 

Higuain a ouvert son cœur comme 
rarement. L’attaquant argentin 
raconte son bonheur d’évoluer à 
l’Inter Miami en Major League 
Soccer loin de la pression des 
précédents clubs dans lesquels il a 
évolué (River Plate, Real Madrid, 
Naples, Chelsea, Juventus, AC 
Milan). Morceaux choisis.
Il y a quelques semaines, Kylian 
Mbappé (22 ans) évoquait son 
rapport à la pression qui pèse 
sur ses épaules en France. Un 
autre témoignage assez fort nous 
vient d’Argentine ce mercredi. 
Dans un long entretien accordé 
à La Nacion, Gonzalo Higuain 
(33 ans) s’est également confié 
sur sa manière de vivre avec la 
pression. «Le prix à payer pour 
appartenir à l’élite est très élevé. 
Les gens se disent : «Higuain, 
avec tout l’argent qu’il a, de quoi 
se plaint-il ? Il est en bonne santé, 
il a sa fille et il vit où il veut…» 
Oui, mais depuis l’âge de 9 ans, 
Higuain se casse le cul pour que 
tout se passe bien. L’argent que 
j’ai n’est pas tombé du ciel, je 
l’ai gagné au quotidien, avec ma 
sueur. L’argent aide, oui, mais il 
ne fait pas le bonheur. Tu peux 
avoir tout l’argent du monde, 
mais si tu es un mauvais gars, 
avec qui le partages-tu ? Tu es 
seul. C’est cher payé… », a-t-il 
raconté avant de poursuivre.
«J’ai joué au Real Madrid, à 
Naples, à la Juventus, à Milan, à 
Chelsea, à nouveau à la Juventus 
et tu partages tes anniversaires 
et tes fêtes de Noël avec des 

partenaires différents. Tes vrais 
amis, tu ne les vois jamais ou 
presque, pareil pour tes parents… 
Tu dois te manger les critiques de 
la presse – pas toute la presse, j’ai 
appris à faire la différence – et les 
critiques des supporters… Tout le 
monde te juge, et plus seulement 
footballistiquement, parce que ça 
a changé depuis quelques années. 
On te juge sur son apparence, si tu 
es gros, maigre, chauve… Je me 
suis rasé la tête et laissé pousser 
la barbe et ça a été une nouvelle 
reprise dans le monde entier, mais 
personne ne se demande si je joue 
toujours bien. Tu te rases la tête et 
tu fais l’actualité… Ça parle aussi 
de l’importance que tu as. Mais 
oui, le prix à payer est élevé, mais 
tu fais avec et j’ai toujours su 
que ça arriverait. Je ne peux pas 
dire que j’ai été surpris», a lancé 
Pipita.
Aujourd’hui, aux côtés de Blaise 
Matuidi à l’Inter Miami, franchise 
de Major League Soccer de 

David Beckham, l’international 
albiceleste (75 sélections, 32 buts) 
est loin de tout ça. Et ce n’est pas 
franchement pour lui déplaire. 
«L’autre jour, je pensais à tout ce 
qui était derrière moi, les années 
d’exigence, de responsabilités, de 
déménagements, de changements 
de pays, qui, que tu le veuilles ou 
non, te déstabilisent. La vérité, 
c’est que maintenant, je me 
sens très très content parce que 
j’ai eu ce que je voulais, je suis 
sorti de cette bulle de pressions, 
d’exigences, de la presse qui 
parle tout le temps de toi, de la 
pression des supporters. Ici, c’est 
autre chose, le football n’est pas 
prioritaire, il y a d’autres sports 
qui subissent cette pression. La 
ligue grandit et continuera à 
grandir. Mais ici, les gens dans la 
rue ne te jugent pas parce que tu 
as fait une erreur ou marqué un 
but, parce qu’on t’a remplacé ou 
non. Pareil avec la presse», a-t-il 
expliqué avant d’ajouter.

La cicatrice argentine
«Alors, je suis tranquille. C’est 
ce que je cherchais. Quelque 
chose de nouveau pour moi. 
Maintenant, je fais la queue 
comme tout le monde, je suis 
redevenu une personne normale 
ici. Par moments, tu es surpris. 
Mais je suis très content parce 
que je suis heureux, heureux de la 
décision que j’ai prise. Certaines 
personnes te regardent, regardent 
ta fiche sur leur téléphone pour 
être sûres, peut-être un latino 
fan du Real Madrid, mais s’ils te 
croisent, c’est toujours avec un 
respect incroyable et m’offrent 
toujours des mots de gratitude 
et des félicitations. Personne 
ne te crie dessus, ils respectent 
ton moment. Si tu es avec ta 
fille, personne ne t’aborde. Ils te 
saluent de la main, point», a-t-il 
poursuivi.
Un brin amer envers un monde 
du football qu’il ne souhaite 
pas retrouver une fois les 

crampons raccrochés (il veut se 
spécialiser dans la gastronomie 
et l’œnologie), le buteur espère 
tout de même avoir laissé une 
petite trace dans la riche histoire 
du football de son pays, malgré 
les critiques parfois acerbes. 
«Jusqu’en 2014, j’ai été le 
meilleur n° 9 du monde, et après 
la défaite contre l’Allemagne 
en finale du Mondial, tout s’est 
terminé. Pour y arriver, j’avais 
mis neuf buts en éliminatoires, 
ce dont personne ne se souvient, 
parce qu’il ne faut pas oublier 
qu’il faut mettre ces buts là pour 
jouer un Mondial», a-t-il glissé, 
encore blessé...
«Mais tout sera valorisé avec le 
temps, je pense qu’on va avoir du 
mal à jouer à nouveau une finale 
de Coupe du Monde. Ce n’est pas 
facile d’aller au Mondial, de le 
jouer et d’aller en finale. Avec le 
temps, on donnera plus de valeur 
à ce que j’ai fait, je n’en ai aucun 
doute, mais alors aucun. Mais 
il est encore tôt, il faut laisser 
passer du temps et on s’en rendra 
compte. En trois Mondiaux, j’ai 
marqué des buts qui comptent, en 
phase finale, contre le Mexique 
en Afrique du Sud en 2010 et 
face à la Belgique au Brésil 
en 2014», a-t-il lancé avant de 
conclure. «Maintenant, je ne fais 
plus attention aux critiques, aux 
reproches, on peut dire ce qu’on 
veut sur moi. Avant, ça me faisait 
mal, je ne vais pas mentir, je ne 
serai pas sincère, j’en ai souffert 
et j’ai eu beaucoup de mal. (…) 
Mais je suis à un point où je me 
fiche du «qu’en dira-t-on ?». Je 
n’écoute plus».



Jeudi 15 Avril 2021

15High-TechSeybouSe Times

Composé de 5.000 pièces, le robot Transformers 
devient réalité

L’électronique peut être responsable

Hasbro vient 
d’ouvrir les 
précommandes pour 

un jouet Optimus Prime 
des Transformers, créé en 
collaboration avec Robosen 
et vendu 700 dollars. Ce 
nouveau robot programmable 
à transformation automatique 
est composé de 5.000 pièces 
et se change en camion grâce 
à une commande vocale.
Après le robot Gundam 

géant au Japon, c’est au 
tour d’Optimus Prime des 
Transformers de faire ses 
premiers pas. Le fabricant 
de jeux Hasbro s’est associé 
à l’entreprise de robotique 
Robosen pour créer un jouet 
entièrement fonctionnel. 
Cette fois, le robot n’est 
pas un géant puisqu’il 
mesure un peu moins de 50 
centimètres. Il s’agit toutefois 

du premier Transformers à 
pouvoir se métamorphoser 
automatiquement et se 
déplacer.
Ce « jouet » est composé 

de 5.000 pièces et équipé de 
27 servomoteurs gérés par 
60 puces électroniques, ce 
qui lui permet de basculer 

de sa forme robot à sa forme 
camion et inversement sur 
simple commande vocale 
grâce à un microphone 
intégré. Il dispose d›un 
répertoire de 40 commandes 
différentes, comme attaquer, 
avancer, ou encore tirer. Il est 
également programmé avec 

80 effets sonores, avec la 
voix d’origine.

Un robot programmable
En plus de la voix, le 

robot peut être commandé 
par Bluetooth via une 
application mobile et se 
déplace en roulant ou en 
marchant. L›appli inclut une 

interface de programmation 

graphique pour créer ses 

propres poses et animations. 

Le constructeur promet 

également de nouvelles 

animations téléchargeables à 

l’avenir.

Malgré un prix de lancement 

de 699 dollars (environs 

587 euros), le robot semble 

connaître un grand succès. 

À peine les précommandes 

ouvertes, Hasbro affiche 
déjà une rupture de stock 

et Robosen indique être en 

train de vérifier qu›ils n›ont 
pas dépassé leur quota de 

production. Pour ceux qui ont 

réussi à passer commande, 

l’envoi est prévu à partir du 

mois d’octobre 2021.

Face à l’obsolescence 
programmée, 
un autre mode 

de consommation est 
possible : l’économie de la 
fonctionnalité, comme la 
défend Commown avec son 
offre de location de matériel 
électronique.
Et si nous passions 

à l’économie de la 
fonctionnalité ? C’est le pari 
que s’est lancé depuis 2018 
la coopérative Commown 
en faveur de l’électronique 
durable et éthique. L’idée 
est de proposer du matériel 
électronique à la location 
pour le faire durer, que ce 
soit des smartphones, des 
ordinateurs, des tablettes ou 
encore des composants audio. 
À la différence de nombreuses 
autres offres, Commown a 
opté pour la location longue 
durée avec service et sans 
option d’achat, ou Hardware 
as a service (HaaS), car c’est 
la seule à avoir du sens du 
point de vue écologique.
Les entreprises comme 

les particuliers ont alors 
le choix des services 
associés comme l›aide au 
paramétrage, l›assistance 
à l’usage au quotidien, le 

dépannage, la réparation 
et/ou remplacement du 
matériel pendant toute la 
durée de location en cas de 
panne, de casse ou de vol... 
Le projet associe les rares 
producteurs engagés vers une 
électronique plus responsable 
comme Fairphone ou why! 
pour les soutenir dans leur 
démarche plus vertueuse et à 
long terme les accompagner 
vers ce modèle HaaS.
Contrer l’obsolescence par 

des biens durables
« Tout est parti du constat 

que les fabricants de matériel 
électronique avaient intérêt 
à ce que les consommateurs 
achètent régulièrement de 
nouveaux objets. La seule 
façon de vendre dans un 
marché saturé, c›est de 
pousser au renouvellement, 
ce qui peut être à l’origine 
des différents mécanismes 
d’obsolescence », explique 
Adrien Montagut, l’un 
des cofondateurs de 
Commown. «Inversement, 
avec léconomie de la 
fonctionnalité, les pannes 
et casses sont à la charge 
du fournisseur, donc qui a 
intérêt à proposer des biens 
durables».

Le mécanisme est vertueux 
puisque avec la réparation 
du matériel, Commown se 
constitue un arsenal de pièces 
détachées encore en état de 
fonctionnement pour éviter 
de devoir en commander 
d’autres. C’est dans la logique 
du reconditionnement sur 
lequel la coopérative ne s’est 
pas encore positionnée, car 
focalisée sur le préventif 
plus que sur le curatif, « mais 
l’idée est dans les tuyaux », 
précise Adrien Montagut

Une Scic en B2B et B2C
À ce jour, Commown 

compte déjà plus de 1.400 
appareils en circulation, 
essentiellement des TPE/
PME, des entreprises issus 
de l’ESS, des associations, 

des fondations, avec des 
flottes jusqu’à 20 appareils. 
Selon Adrien Montagut, « 
si au début, nos premiers 
clients étaient déjà fortement 
sensibilisés à la question, nous 
accueillons de plus en plus 
d›entreprises aussi intéressées 
par la qualité de service et 
les avantages comptables 
comme la simplification de la 
gestion des budgets annuels, 
le lissage des flux de TVA 
ou encore la préservation de 
leurs capitaux propres ».
Les particuliers sont aussi 

concernés avec une offre en 
B2C destinée à toutes les 
personnes intéressées par 
l’électronique responsable. 
D’ailleurs, la coopérative a 
justement choisi un statut 

de Scic (Société coopérative 
d›intérêt collectif) pour 
partager une vision solidaire. 
Tout le monde peut être 
sociétaire et ainsi décider des 
orientations de la coopérative. 
« La flotte de nos appareils est 
un bien commun, dont tous 
peuvent être copropriétaires», 
précise Adrien Montagut.

Une offre adaptée et 
rentable

Une des questions 
qui revient cependant 
fréquemment concerne la 
viabilité économique d’un 
tel modèle. C’est forcément 
plus cher comparé à l’achat 
seul du matériel, mais il ne 
faut pas oublier d’inclure 
dans l’équation tous les coûts 
indirects, comme l’assurance 
ou la réparation. Surtout que 
pour s’adapter au mieux aux 
besoins, différents niveaux 
de service et de tarif sont 
proposés. En plus, les offres 
incluent des baisses de tarifs 
dès la deuxième année. Il 
devient alors plus rentable 
de passer par ce système de 
location que d’opter pour un 
renouvellement de matériel 
tous les trois à cinq ans 
comme c’est en moyenne le 
cas.
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A 9 ans, une fillette 
souffrant de la 
forme de nanisme 

la plus fréquente va 
recevoir un médicament 
visant à la faire grandir, 
une première en France, 
pour un enfant atteint 
de cette affection.
Douze enfants seulement 
ont déjà eu accès à ce 
traitement dans le monde. 
Pour la première fois 
en France, une petite 
fille va recevoir un 
traitement médical contre 
le nanisme, rapportent 
nos confrères du Parisien.
Nommée Amandine et 
âgée de 9 ans, la petite 
fille résidant à Rouen a 
reçu sa première dose 
du médicament, de 

l’infigratinib, traitement 
qu’elle va prendre à 
raison de sept granulés 
par jour pendant au moins 
deux ans. Ce médicament 
est destiné à aller à 
l’encontre du gène muté 
responsable du nanisme 
: le gène FGFR3, dont la 

production excessive de 
la protéine qui en découle 
affecte la croissance 
osseuse et l’ossification.
Contre la forme de 
nanisme la plus courante
Appelée achondroplasie, 
cette forme de nanisme 
est la plus courante, 

et concerne environ 
une naissance sur 20 
000, détaille dans un 
communiqué l’Institut 
Imagine, qui mène l’essai 
clinique en collaboration 
avec l’Hôpital Necker-
Enfants malades. La 
mutation de ce gène, et 
donc l’origine de ce type de 
nanisme, a été découverte 
en 1994. Outre la petite 
taille, l’achondroplasie 
entraîne aussi un risque de 
compression du crâne et 
du rachis, et des problèmes 
de dos, lesquels ont valu 
à la petite fille de porter 
quotidiennement un corset 
jusqu’à l’âge de trois ans. 
Aussi ses parents voient-
ils cet essai clinique 
comme une chance pour 

Amandine.  Conscients 
que l’infigratinib n’est 
pas non plus une molécule 
miracle, ils ont déclaré que 
celle-ci “n’annulera pas la 
maladie, mais elle l’aidera 
: chaque centimètre 
gagné est une victoire”. 
Amandine mesure 
actuellement 1,03 mètre, 
soit environ 30 cm de 
moins que les autres 
enfants de son âge. Les 
chercheurs espèrent que 
le traitement entraînera 
un gain de 10 à 20 cm en 
deux ans. Sachant qu’en 
l’absence de traitement, 
la taille moyenne des 
femmes adultes atteintes 
d’achondroplasie est 
d’environ 124 cm.

NaNisme : 

un fillette de 9 ans va tester un nouveau traitement, 
une première en France

Les bienfaits des aliments 
les mieux documentés en 
termes de bénéfices pour 

la santé concernent les accidents 
cardiovasculaires et les cancers, 
qui sont aussi les maladies 
les plus fréquentes dans nos 
sociétés modernes. Zoom sur 
les aliments à privilégier pour 
augmenter son espérance de vie.
Des aliments à base de plantes 
pour réduire le risque d’AVC

Un accident vasculaire cérébral 
survient lorsque la circulation 
sanguine vers ou dans le 
cerveau est interrompue par 
un vaisseau sanguin bouché 
(AVC ischémique) ou par 
un vaisseau sanguin rompu 
(AVC hémorragique). Sa 
survenue est favorisée par des 
facteurs de risque établis, dont 
l’alimentation. C’est pourquoi il 
est recommandé de l’équilibrer 
en misant surtout sur les fruits et 
légumes. Preuve en est avec une 
étude publiée dans Neurology 
affirmant qu’une alimentation 
à base de plantes (légumes et 
grains entiers) peut réduire le 
risque total d’AVC de 10%.
« Nous voulions savoir s’il 

existe une association entre 
ce type de régime alimentaire 
sain et le risque d’AVC. », », 
explique le Pr Megu Baden, de 
la Harvard TH Chan School of 
Public Health. L’étude portait 
sur 209 508 personnes suivies 
pendant 25 ans qui ont dû, tous 
les deux à quatre ans, remplir un 
questionnaire demandant à quelle 
fréquence en moyenne elles 
mangeaient plus de 110 aliments 
précis au cours de l’année 
précédente, ce qui a permis 
de les diviser en cinq groupes.
« Ces différences peuvent 
être dues aux différences de 
qualité des aliments à base 
de plantes consommés. »
Ainsi, les personnes ayant le 
régime alimentaire le plus sain à 
base de plantes (légumes-feuilles, 
fruits, grains entiers et huiles 
végétales) en consommaient 
en moyenne 12 portions par 
jour, par rapport à celles dont 
le régime était de moins bonne 
qualité. Au cours de l’étude, 6 
241 personnes ont eu des AVC, 
dont 3 015 AVC ischémique 
et 853 AVC hémorragique. 
Comparativement aux personnes 

qui mangeaient le moins possible 
d’aliments à base de plantes, 
celles qui en mangeaient le plus 
avaient 10% moins de risques 
d’être victime d’un AVC, avec 
un risque d’AVC ischémique 
moindre de l’ordre de 8%.
« Ces différences peuvent 
être dues aux différences de 
qualitédes aliments à base de 
plantes consommés. », ajoute le 
Pr Baden. Ainsi, les végétariens 
ne sont pas moins susceptibles 
d’être victimes d’un AVC s’ils 
consomment des aliments à base 
de plantes peu sains, comme 
des céréales raffinées, sucres 
ajoutés et graisses saturées. « 
Nos résultats ont d’importantes 
implications, car les politiques 
de nutrition visant à réduire le 
risque d’AVC doivent prendre 
en compte la qualité des aliments 
», conclut l’équipe scientifique.

Trois légumes et cinq fruits 
pour une vie plus longue

Cinq portions de fruits et légumes 
par jour, voilà la formule que tout 
le monde connaît concernant 
l’alimentation à suivre pour une 
bonne santé. Ce que l’on sait 
moins, c’est la répartition idéale 

pour le maximum de bienfaits : 
est-ce la même chose de manger 
quatre fruits et un légume, ou 
au contraire quatre portions de 
légumes et un seul fruit par jour ?
Selon une nouvelle étude 
scientifique parue dans la revue 
Circulation de l’American Heart 
Association,la bonne formule 
serait en fait deux portions de 
fruits et trois portions de légumes. 
C’est en tout cas cette répartition 
des cinq portions qui serait 
optimale pour une vie plus longue 
et pour réduire son risque de décès.
Les 

chercheurs ont ici analysé les 
données de deux études menées 
auprès de plus de 100 000 
professionnels de santé, suivis 
sur 30 ans en moyenne. Des 
informations quant aux habitudes 
alimentaires des participants ont 
été recueillies tous les deux à 
quatre ans. Les chercheurs ont 
également analysé les données 
de 26 études portant sur la 
mortalité et la consommation 
de fruits et légumes, incluant 
en tout plus de 1,9 million de 
participants de divers continents.

Anti-âge : 
les aliments qui réduisent le risque de maladies
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Comment la méditation peut aider à maigrir ?

5 astuces pour se maquiller sans paraître plus âgée

Maigrir grâce à la 
méditation, cela 
peut sembler in-

congru de prime abord. Pour-
tant, la méditation avec ses 
nombreux bienfaits bien-être 
a aussi un impact sur l’ali-
mentation et in fine sur la sil-
houette. Explications.

«Je suis ce que je mange». Le 
dicton est bien connu, mais le 
problème dans un monde trop 
pressé et ultra connecté, est 
que nous ne faisons plus atten-
tion à ce que nous mangeons. 
Nous avalons nos repas le nez 
sur le téléphone, le journal ou 
la télé. Pour le Dr Jan Cho-
zen Bays, auteure de Manger 
en pleine Conscience*, «Le 
problème fondamental est le 
manque de conscience. Nous 
mangeons sans faire attention 
à ce qui se passe» et donc à 
ce que nous mangeons, que 
ce soit en terme de quantité 
ou de qualité. Dans son ou-
vrage, la médecin et profes-
seure de méditation revient 
sur les liens étroits entre 
alimentation, émotionnel, 
prise et perte de poids. Pour 
la spécialiste, réapprendre à 
manger en conscience permet 
d’être à l’écoute de ses sen-
sations de faim et de satiété, 
de manger moins sans frus-
tration, et d’arrêter d’être en 
guerre contre son assiette, sa 
silhouette et soi-même.

Qu’est-ce que la pleine 
conscience ?

La pleine conscience consiste 
à focaliser son attention et 
toute sa conscience sur ce qui 

se passe autour de soi et en 
soi à un instant T. La pleine 
conscience porte une atten-
tion débarrassée de tout juge-
ment et toute critique, elle est 
simplement dans l’observa-
tion.

Comment manger en 
pleine conscience ?

Pour ce qui est de l’alimen-
tation en pleine conscience, 
cela revient à «être le témoin 
des nombreuses sensations, 
pensées et émotions suscitées 
en nous par l’acte de se nour-
rir» éclaire Jan Chozen Bays 
dans son livre.

Ne pas être centré sur ce que 
l›on a dans son assiette, se 
laisser distraire au cours du 
repas par la télé, le téléphone, 
l›ordinateur nous coupe de 
nos sensations. On reste sur 
sa faim alors même que l›on 
a suffisamment mangé, on 
ne se sent pas rassasiée et 
l›on se ressert pour combler 
une faim quand bien même 
l›organisme a reçu assez de 
nourriture. Un excès de calo-
ries qui peut entraîner une 
prise en poids sur le long 
terme. Le Dr Chozen Bays 
rappelle que l›alimentation en 
pleine conscience commence 
avant même le repas. Dès 
le choix et l›élaboration du 
menu. On se laisse porter par 
les couleurs, les saveurs, les 
textures, les parfums... pour 
préparer un repas avec beau-
coup de bienveillance envers 
soi.

Les bonnes questions à se 
poser

Pour retrouver un rapport sain 
et équilibré à l›alimentation et 
ne pas tomber dans la prise 
de poids ou les troubles du 
comportement alimentaire, il 
est important d›être à l›écoute 
de son corps et de prendre le 
temps de se poser les bonnes 
questions avant de manger :

Est-ce quej’ai faim ? 

Est-ce de la faim ou de la 
soif ?

S’agit-il d’une faim physio-
logique ou émotionnelle ?

De quoi suis-je en 
manque?

Une reconnexion à soi essen-
tielle pour retrouver le plaisir 
de manger sans culpabilité.

En quoi la pleine conscience 
est une alliée anti-kilos super-
flus ?

Tout d›abord, en invitant à 
ralentir le rythme, la pleine 
conscience favorise la réduc-
tion du stress qui nous pousse 
souvent vers une alimentation 
compulsive à l›origine de la 
prise de poids. Par ailleurs, 
les kilos en trop s›installent 
à cause d›une surconsomma-
tion de calories non néces-
saires. En prenant le temps 
de savourer les aliments, de 
bien les mastiquer, on arrive 
plus rapidement à satiété et on 
ingurgite donc moins de calo-
ries. Autant d›énergie super-
flue que l’organisme n›aura 
pas à stocker. Des études sont 
en cours pour faire le lien 
scientifiquement entre mind-
fulness et prise/perte de poids. 
Même si pour l›heure, rien ne 

permet encore d›établir clai-
rement que manger en pleine 
conscience aide à maintenir 
son poids de forme, les obser-
vations tendent à aller dans ce 
sens.

Comment perdre du poids 
grâce à l’alimentation en 

pleine conscience ?

L’alimentation en pleine 
conscience s’apprend et dans 
son ouvrage le Dr Chozen 
Bays donne 5 pistes pour 
cultiver la pleine conscience 
et retrouver la satisfaction de 
manger la juste quantité ce 
qui sur le long terme aide à 
maigrir et/ou à maintenir son 
poids de forme.

Ralentir. Prendre le temps 
de manger lentement, de bien 
mastiquer, d›observer les sa-
veurs.

Manger la juste quantité. 
Pour y arriver nul autre 
moyen que d’être à l’écoute 
de son corps.

Maintenir l’équation énergé-
tique. Nous prenons du poids 
car nous absorbons plus de 
calories que nous n›en dépen-
sons. Pour perdre du poids, il 

est essentiel de dépenser plus 
d’énergie que le corps n’en 
absorbe à travers les aliments 
et les boissons.

La substitution consciente. 
Pas question d’étouffer une 
demande de sucrerie de notre 
organisme car elle reviendra 
tôt ou tard et le risque est 
de manger davantage que si 
nous nous étions offert cette 
douceur dès le départ. Plutôt 
que de se priver, le Dr Cho-
zen Bays parle de substitution 
consciente : une gourmandise 
substitut mais bonne pour la 
santé (des pêches arrosées 
d›un filet de miel, deux carrés 
de chocolat noir 70 %, un thé 
réconfortant...)

Compter sur sa flemmardise. 
Exit la corbeille de bonbons 
posée sur la table basse du 
salon, la tablette de choco-
lat glissée dans le tiroir du 
bureau, les gâteaux apéritifs 
à première vue dans le pla-
card... Placer tous les ali-
ments qui favorisent la prise 
de poids hors de portée de vue 
facilite les choses. Si l›on doit 
se lever, parcourir quelques 
mètres pour manger des bon-
bons, ou si l›on doit déplacer 
toutes les conserves du pla-
card pour atteindre le paquet 
de chips, l›envie d›en manger 
risque bien de passer avant 
même d’avoir atteint le pa-
quet. L’adage «loin des yeux, 
loin du cœur» et de l’esprit 
fonctionne à merveille.

1/ Choisissez un fond de 
teint qui se fond complète-

ment avec votre peau

Évitez d’utiliser une teinte 
qui n’est pas la vôtre. Si vous 
choisissez un produit trop 
clair, votre teint risque d’être 
opaque et terne. Si vous choi-
sissez un produit trop foncé, 
vous ne mettrez pas votre 
visage en valeur. Cette fâ-
cheuse habitude «vieillit» la 
peau et n’assure pas un rendu 
naturel. À l’inverse, un fond 
de teint totalement adapté à 
votre carnation naturelle est 
parfait pour sublimer vos 

traits !

2/ Optez pour des rouges à 
lèvres peu foncés

Au fil des années, nos lèvres 
vieillissent et perdent peu à 
peu leur volume. Vous avez 
donc besoin d’un rouge à 
lèvres qui agit contre ce phé-
nomène naturel. Optez plutôt 
pour des tons rose et un gloss 
pour ajouter du volume, en 
évitant les teintes trop fon-
cées, qui vous feront prendre 
des années de manière ins-
tantanée.

3/ Sublimez votre ras de 

cils supérieur

L’application de crayon 
noir dans la muqueuse infé-
rieure est un classique. Mais 
attention, cette pratique peut 
alourdir le regard et inten-
sifier les cernes. Elle dimi-
nue également l’intensité du 
regard des femmes qui ont 
de petits yeux. L’astuce pour 
échapper au regard fatigué ? 
L’application de crayon au 
niveau du ras de cil supérieur 
! Vous pouvez également 
opter pour un crayon marron, 
pour un résultat plus doux, 
100% rajeunissant.

4/ Appliquez de la poudre 
translucide sur la zone T 

uniquement

La poudre translucide est très 
importante pour contrôler la 
brillance des peaux grasses 
ou mixtes. Elle permet éga-
lement de mieux fixer le ma-
quillage. Mais lorsqu’elle est 
utilisée à outrance, elle peut 
intensifier les lignes d’ex-
pression. Si vous utilisez une 
poudre translucide, veillez à 
en appliquez uniquement sur 
le front, le nez et le menton 
(la zone T) à l’aide d’un pin-
ceau aux poils volumineux et 

souples.

5/ Craquez pour un blush 

tendance

Le blush est souvent le 

grand oublié de nombreuses 

femmes, qui décident de s›en 

passer dans leur maquillage 

quotidien. Pourtant, ce must 

have beauté a un incroyable 

pouvoir rajeunissant. Il 

donne un aspect bonne mine 

instantané : symbole de jeu-

nesse !
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Le Nigérian Julius 
Agbaje est un artiste-
peintre à l’avenir 

prometteur. En 2019, il s’est 
fait connaitre en grimant, à 
coup de pinceaux, le président 
Muhammadu Buhari en 
Joker. Un an plus tard, sa toile 
est devenu le symbole de la 
contestation dans les rues de 
Lagos.
«L’arroseur arrosé», 
caricature de l’ancien général 
Buhari, représenté avec un 
nez rouge, le visage maquillé 
de blanc et le sourire terrifiant 
du clown de Batman, est 
devenue une image phare 
de la colère de la jeunesse 
nigériane qui a secoué le sud 
du pays en octobre dernier.
«Ce portrait du président, 
c’était une blague au départ, 
une provocation. Mais il a 
résonné des mois plus tard 
chez de nombreux jeunes», 
explique, très fier, Julius 
Agbaje depuis son minuscule 
atelier niché dans un quartier 
populaire de Lagos.»Nos 
dirigeants se moquent de 
nous et ne nous prennent pas 
au sérieux. Ils font des choses 
incompréhensibles et on se 
demande la raison de cette 
action.»
Entre les pots d’acrylique 
et les pinceaux usés, Julius 
Agbaje déroule ses toiles 
sur le sol carrelé de son 
atelier.»Satiriste social», 
comme il aime se présenter, 

le plasticien de 28 ans ose 
tout.»J’ai toujours aimé 
provoquer, et je considère 
l’art comme un moyen de 
combattre l’injustice et 
de changer la société», dit 
ce garçon chétif aux yeux 
malicieux.
«J’ai commencé à peindre sur 
les violences policières avant 

le mouvement #Endsars, car 
c’est un problème central au 
Nigeria, et beaucoup d’entre 
nous en avons été victimes», 
dit Julius Agbaje. Alors, 
quand l’armée a réprimé 
dans le sang ce mouvement 
- en tirant le 20 octobre sur 
un de ses rassemblements 
à Lagos et tuant au moins 

10 personnes, selon l’ONG 
Amnesty International - 
l’artiste a naturellement repris 
ses pinceaux.
Pour lui, l’art est un moyen 
de combattre l’injustice pour 
changer la société. «Etre arrêté 
signifie qu’ils commencent à 
remarquer mon travail. Cela 
signifie donc que leurs egos 
sont meurtris. Ils commencent 
à remarquer que les gens sont 
mécontents, que les gens ne 
sont pas satisfaits de ce qu’ils 
font. Alors oui, être arrêté ne 
me motivera qu’à en faire 
plus, car je sais alors qu’ils 
sont conscients que quelqu’un 
crée de l’art à leur sujet.»
C’est à Yabatech, la plus 
ancienne école d’art de Lagos, 
que Julius a appris son savoir-
faire. Les artistes en herbe y 

apprennent notamment l’art 
abstrait pour critiquer le 
système politique en place, 
mais pas frontalement.»La 
plupart des apprenants, 
quand on leur demande de 
s’exprimer, font toujours le 
lien avec des questions qui 
dérangent autour de la justice 
sociale. Je pense que c’est à 
cause de l’état de la nation. 
Tout le monde a quelque 
chose à dire. Les nouvelles 
sont toujours mauvaises. Il 
y a toujours quelque chose 
à discuter de toute façon», 
avance Ordun Orimolade, 
prof d’art.
Plus de 20 ans après sa 
transition démocratique, le 
Nigeria peine difficilement à 
tourner la page de son passé 
de dictatures militaires.

P
rès de 400 ouvrages 
et photographies 
consacrés à 
l’association des 

oulémas musulmans algériens 
(AOMA) et diverses thèses 
de doctorat sont exposés au 
niveau de la bibliothèque 
centrale de l’université 

Chadli Bendjedid d’El Tarf, à 
l’occasion de la célébration de 
la journée du savoir (16 avril).

Organisée par le laboratoire 
du patrimoine et des études 
linguistiques relevant de 
l’université d’El Tarf, en étroite 
collaboration avec le bureau 

d’El Tarf de l’association 
des oulémas musulmans 
algériens, cette manifestation 
culturelle s’inscrit dans le 
cadre de la semaine culturelle 
et scientifique célébrant le 
16 avril, en hommage au 
cheikh Abdelhamid Benbadis 
disparu le 16 avril 1940, a 
indiqué Samia Bahi, sous 
directrice chargée des activités 
culturelles, scientifiques et 
sportives à l’université d’El 
Tarf.
Une panoplie de livres, 
revues, documents et de 
thèses consacrés à l’AOMA 
et son rôle ainsi qu’au legs 
du cheikh Benbadis, illustre 
homme de lettres et penseur 
natif de Constantine, l’une des 

villes vitrines du rayonnement 
culturel algérien, est ainsi 
proposée à travers différents 
stands dressés au niveau de 
cet espace universitaire qui 
draine depuis son ouverture, 
hier lundi, et pour une durée 
de quatre jours, de nombreux 
visiteurs, principalement des 
étudiants.
Les participants à cette 
exposition mettent à la 
disposition des visiteurs 
plusieurs livres et documents 
illustrant le rôle joué par les 
oulémas musulmans algériens 
pour illuminer le sentier de 
la liberté du peuple algérien 
durant la période coloniale, 
le parcours remarquable du 
cheikh Benbadis ainsi que les 

portraits des savants algériens, 

en vue de perpétuer leur 

souvenir.

Au menu de cette semaine 

culturelle et scientifique 
figure également le premier 
championnat estudiantin inter-

facultés, prévu aujourd’hui 

mardi, premier jour du mois 

de Ramadhan, en sus d’un 

séminaire international en 

ligne dédié aux écrivains de 

l’association des oulémas 

musulmans algériens, organisé 

par le laboratoire du patrimoine 

et des linguistiques, a ajouté la 

même source.

Journée du savoir: 

Près de 400 ouvrages et photographies exposés à El Tarf

Nigeria :

 Julius Agbaje, satiriste social à l’art contestataire
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Ensemble 
d’appartements avec 
jardins intérieurs à 

Casablanca, projet immobilier 
de luxe à Miami, hôtel et 
résidences privées à Dubaï… 
La designeuse d’intérieur est 
aujourd’hui demandée aux 
quatre coins du monde.
« J’habille les intérieurs 
comme j’habillerais une 
femme », affirme Rita 
Chraïbi depuis Miami, où la 
designeuse a élu domicile 
il y a deux ans. À 47 ans, la 
Franco-Marocaine vit son 
rêve américain. Si sa grand-
mère paternelle fut l’une des 
pionnières de la promotion 
immobilière du marché nord-
africain et européen dans 
les années 1950, rien ne 
prédestinait cette native de 
Rabat à concevoir des projets 
immobiliers à l’international. 
Sa mère, professeur de 
philosophie, l’imagine 
devenir avocate. Mais Rita 
Chraïbi aspire à une carrière 
de styliste.
« Dans la mentalité marocaine, 
les filières artistiques ne sont 
pas valorisées. Je ne pouvais 
pas négocier auprès de mes 
parents, encore moins il y 
a trente ans, alors j’ai suivi 
un cursus de droit sans 
conviction », se souvient celle 

qui finira par créer sa première 
entreprise de compositions 
florales à Casablanca, à 21 ans 
seulement.

Femme d’affaires
Puis, c’est dans l’univers de la 
chocolaterie qu’elle se lancera 
en montant, peu de temps plus 
tard, la boutique Millésime, 
boulevard Anfa. Mais n’allez 
pas lui assigner le rôle 
d’entrepreneuse à succès. 
L’architecte d’intérieur, qui a 
obtenu en 2016 la certification 
Revit – l’un des logiciels les 
plus reconnus de la profession 
– aime rappeler sa passion 
première : la création. « 
Dans la chocolaterie, ce qui 
me plaisait n’était pas tant la 
partie management que celle 
passée en usine à concevoir 
des boîtes, se souvient-elle. 
Je dessinais les patrons des 
contenants avec la même 
approche qu’une styliste-
modéliste ».
Avec 15 personnes qui 
travaillent aujourd’hui pour 
elle au Maroc et dans les 
succursales de sa compagnie, 
International Designers, 
installées à Casablanca, New 
York et à Miami, Rita Chraïbi 
a pourtant tout d’une femme 
d’affaires.
Si elle reste discrète sur le 
secret de son ascension, avec 

une clientèle qui ne cesse de 
s’étendre à l’international, 
c’est bien à Casablanca que 
tout a commencé. Dans les 
années 2010, Rita Chraïbi 
achète puis retape des 
immeubles, et parvient à se 
faire un nom dans le cercle 
très fermé des professionnels 
du secteur.
Haute couture et architecture
« Les Marocains sont très 
en avance en matière de 
construction immobilière et de 
savoir-faire, avec de très bons 
artisans, détaille-t-elle. On 
retrouvera bien sûr les salons 
traditionnels marocains, mais 
aussi beaucoup de modernité 
et des influences européennes 
héritées de la colonisation. 
Les Français ont amené des 
métiers, des forgerons ou 
des laqueurs passés par de 
prestigieuses écoles d’art 
comme Boule à Paris. »
Son premier projet 
immobilier, un ensemble de 
305 appartements répartis sur 
huit immeubles avec jardins 
intérieurs, est situé en plein 
cœur de Casablanca. Mais 
le concept dont Rita Chraïbi 
semble la plus fière reste sans 
conteste la Terrasse Monad, 
à Miami Beach. Ce projet 
résidentiel de luxe – chaque 
appartement est estimé à 

plus de 6 millions de dollars 
(environ 5 millions d’euros) 
– a été conçu par l’architecte 
français de renommée 
internationale, Jean Nouvel.
Pour cet espace « élégant et 
simple », la créative a fait 
appel aux pièces décoratives 
de la collection Jean-Paul 
Gaultier pour Roche Bobois, 
leader mondial du mobilier 
haut de gamme. Jetés, 
ottomans, coussins griffés… 
autant d’éléments aux 
tonalités noires, contrastant 
avec le décor immaculé des 
salons.
Aujourd’hui, Rita Chraïbi a 
fait de l’alliage entre haute 
couture et architecture sa 
marque de fabrique. Elle aime 
ainsi rehausser intérieurs, 

villas résidentielles et 
appartements témoins à l’aide 
de mobilier, papier peint et 
étoffes signés de quelques 
références du secteur comme 
Hermès, Louis Vuitton, 
Kenzo, ou encore Christian 
Lacroix.
Si sa clientèle est aujourd’hui 
majoritairement américaine, 
Rita Chraïbi commence 
doucement à apporter sa touche 
au Moyen-Orient. Pour un 
prochain projet, l’ambitieuse 
prendra la direction de Dubaï, 
où elle s’attellera à sublimer 
un hôtel et des résidences 
privées, en partenariat avec 
un groupe local présent sur le 
marché industriel, hôtelier et 
immobilier.

Le Musée national de la 
civilisation égyptienne 
(NMEC) a ouvert ses 

portes à El Fustat, dans la 

partie ancienne du Caire. Les 

visiteurs peuvent désormais 

plonger dans l’histoire d’une 

civilisation unique, l’une des 

plus anciennes au monde, à 
travers les quelque 50 000 
pièces exposées et provenant 
de différents musées égyptiens.
«La raison pour laquelle 
on l’appelle le Musée de la 
civilisation est que la chose 
la plus importante ici est le 
concept même de civilisation. 
Il ne s’agit pas d’une époque ou 
d’un temps spécifique. Chaque 
vitrine raconte une histoire 
ou un concept différent de la 
civilisation», explique Asmaa 
Said, conservatrice au Musée 
national de la civilisation 
égyptienne (NMEC).
Les 22 momies de rois et 
reines de l’Egypte antique 
arrivées samedi après avoir 
été transportées sur des chars 

dans les rues du Caire lors 
d’un spectacle grandiose, 
constituent le joyau de ce 
musée. Ces momies ne seront 
exposées au public qu’à partir 
du 18 avril.
Elles apparaîtront dans des 
caissons plus modernes pour 
un meilleur contrôle de la 
température et de l’humidité. 
Tout a cependant été pensé 
pour qu’elles continuent à 
fasciner.
«La salle qui accueillera les 
momies royales sera conçue 
pour que le visiteur ait 
l’impression d’être dans une 
vraie tombe. L’inscription 
au plafond sera d’ailleurs la 
même que dans les tombeaux 
originaux. Nous ne nous 

contenterons pas d’exposer 
les momies, mais de présenter, 
derrière chacune d’entre elles, 
tous les artefacts pertinents, le 
sarcophage et une empreinte 
radiographique indiquant 
l’histoire qui entoure la mort 
du roi momifié», détaille 
Ahmed Ghoneim, Directeur 
exécutif du Musée national 
de la civilisation égyptienne 
(NMEC).
Outre le Musée national de 
la civilisation égyptienne, 
l’Egypte doit inaugurer d›ici 
quelques mois le Grand 
musée égyptien (GEM) près 
des pyramides de Guizeh. 
Il abritera des collections 
pharaoniques.

De New York à Dubaï, la franco-marocaine Rita Chraïbi 
relooke l’immobilier

Le Musée national de la civilisation égyptienne 
ouvert au public
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Notre programme de                                                         Jeudi

Notre programme de                                                        Vendredi

08h30 Les Sisters 

08h50 M6 Boutique 

10h05Ça peut vous arriver 

11h30 Ça peut vous arriver chez vous 

12h40 Météo 

12h45 Le 12.45 

13h35 Météo 

13h40 Scènes de ménages 

14h00 Une nouvelle chance à l’amour 

15h55 Les reines du shopping 

17h00 Incroyables transformations 

17h25 Incroyables transformations 

18h35 La meilleure boulangerie de 

France 

19h45 Le 19.45 

20h15 Météo 

20h30 Scènes de ménages 

21h05 NCIS 

21h55 NCIS 

22h45 NCIS 

23h30 NCIS : Los Angeles 

08h30 Les Sisters 

08h50 M6 Boutique 

10h05 Ça peut vous arriver 

11h30 Ça peut vous arriver chez vous 

12h40 Météo 

12h45 Le 12.45 

13h35 Météo 

13h40 Scènes de ménages 

14h00 Le langage de l’amour 

15h55 Les reines du shopping 

17h00 Incroyables transformations 

17h25 Incroyables transformations 

18h35 La meilleure boulangerie de 

France 

19h45 Le 19.45 

20h15 Météo 

20h30 Scènes de ménages 

21h05 Le chant du loup 

23h05 Traque en eaux profondes 

à bord d’un sous-marin nucléaire 

français 

m6

m6

tf1

tf1

france 2

france 2

france 3

france 3

12h00 Les douze coups de midi 

12h55 Petits plats en équilibre 

13h00 Journal 

13h40 Petits plats en équilibre 

13h45 Météo 

13h55 Warren Jeffs : le gourou poly-

game 

15h45 Sous l’emprise du pasteur : 

L’histoire vraie de Mary Winkler 

17h25 Familles nombreuses : la vie en 

XXL 

18h30 Ici tout commence 

19h10 Demain nous appartient 

19h55 Météo 

20h00 Journal 

20h45 My Million 

20h50 Météo 

20h55 C’est Canteloup 

21h05 Koh-Lanta 

23h40 Vendredi, tout est permis avec 

Arthur 

12h00 Les douze coups de midi 

12h55 Petits plats en équilibre 

13h00 Journal 

13h40 Petits plats en équilibre 

13h45 Météo 

13h55 Un assassin dans ma famille 

15h45 Une mère de trop 

17h25 Familles nombreuses : la vie en 

XXL 

18h30 Ici tout commence 

19h10 Demain nous appartient 

20h00 Journal 

20h45 Météo 

20h55 C’est Canteloup 

21h05 Léo Matteï, Brigade des 

mineurs 

22h05 Léo Matteï, Brigade des 

mineurs 

23h10 Léo Matteï, Brigade des 

mineurs 

12h45 Météo 2 
13h00 Journal 13h00 
13h40 Météo 2 
13h45 C’est bon à savoir 
13h50 La p’tite librairie 
13h55 Ça commence aujourd’hui 
15h05 Ça commence aujourd’hui 
16h15 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h05 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h55 Affaire conclue : la vie des 
objets 
18h00 Tout le monde a son mot à dire 
18h35 N’oubliez pas les paroles 
19h10 N’oubliez pas les paroles 
19h45 Météo 2 
20h00 Journal 20h00 
20h35 Météo 2 
20h38 Simplissime 
20h39 Basique, l’essentiel de la 
musique 
20h40 Laisse entrer la nature 
20h45 Un si grand soleil 
21h05 Capitaine Marleau 
22h40 Capitaine Marleau 

12h35 Météo 2 
13h00 Journal 13h00 
13h40 Météo 2 
13h44 C’est bon à savoir 
13h45 La p’tite librairie 
13h50 Ça commence aujourd’hui 
15h00 Ça commence aujourd’hui 
16h15 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h05 Affaire conclue, tout le monde a 
quelque chose à vendre 
17h55 Affaire conclue : la vie des 
objets 
18h00 Tout le monde a son mot à dire 
18h35 N’oubliez pas les paroles 
19h15 N’oubliez pas les paroles 
19h50 Météo 2 
20h00 Journal 20h00 
20h35 Météo 2 
20h39 Simplissime 
20h40 Basique, l’essentiel de la 
musique 
20h45 Un si grand soleil 
21h05 Vous avez la parole 
22h30 Vous avez la parole, la suite 
23h35 :Scan 

12h25 12/13 : Journal national 
12h55 Météo à la carte 
13h55 Rex 
14h45 Rex 
15h30 Rex 
16h15 Des chiffres et des lettres 
16h50 La p’tite librairie 
17h00 Slam 
17h45 Questions pour un champion 
18h29 19/20 : Météo régionale 
18h30 Le 18.30 
18h48 C’est bon à savoir 
18h50 18.30, la suite 
19h00 19/20 : Journal régional 
19h24 19/20 : Météo régionale 
19h30 19/20 : Journal national 
19h55 Ma ville, notre idéal 
20h00 Vu 
20h05 Le parcours de la flamme 
20h20 Plus belle la vie 
20h45 Tout le sport 
20h55 Ma maison de A à Z 
21h00 Météo 
21h05 Jean Ferrat 
23h00 La vie secrète des chansons 
23h55 Météo 

12h25 12/13 : Journal national 
12h55 Météo à la carte 
13h55 Rex 
14h45 Rex 
15h30 Rex 
16h15 Des chiffres et des lettres 
16h50 La p’tite librairie 
17h00 Slam 
17h45 Questions pour un champion 
18h29 19/20 : Météo régionale 
18h30 Le 18.30 
18h48 C’est bon à savoir 
18h50 18.30, la suite 
19h00 19/20 : Journal régional 
19h24 19/20 : Météo régionale 
19h30 19/20 : Journal national 
19h55 Ma ville, notre idéal 
20h00 Vu 
20h20 Plus belle la vie 
20h45 Tout le sport 
20h55 Ma maison de A à Z 
21h00 Météo 
21h05 La vache 
22h35 Pour ne pas les oublier 
23h35 La Réunion, au coeur des 
rivières 

à 21:05
à 21:05

à 21:05
à 21:05

à 21:05

à 21:05

à 21:05

à 21:05
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Madonna vient de 
s’offrir la mai-
son de ses rêves 

en Californie. La chanteuse 
américaine ne semble pas 
souffrir de la crise, car son 
achat s’élève à une somme 
assez faramineuse ! Il faut 
dire qu’elle s’est donné les 
moyens de racheter cette de-
meure qui appartenait à une 
autre star de la chanson : The 
Weeknd.
Madonna est une chanteuse 
et une artiste de génie ! Quoi 
qu’on en dise, la chanteuse de 
62 ans fut la star la plus pro-
lifique des années 1980. Elle 
incarne le parfait exemple 
du rêve américain : arrivée 
à New York avec 35 dollars 

en poche, la working girl a 
prouvé qu’à force de travail 
et de passion, il est possible 
de déplacer des montagnes 
! Car Madonna est devenue 
la plus grande chanteuse de 
tous les temps, tenant encore 
la dragée haute à d’autres 
icônes de la musique telles 
que Céline Dion, Beyoncé 
ou Rihanna. C’est pourquoi, 
toujours en 2021, la Madone 
reste la chanteuse la mieux 

payée au monde. Car en plus 
d’exceller sur scène en don-
nant de la voix et en propo-
sant des chorégraphies endia-
blées, la maman de Lourdes 
a toujours été en avance sur 
son temps.
Madonna ne suit pas la mode 
: elle l’a créée ! C’est ce 
qui la différencie probable-
ment de ses concurrentes. 
Mais celle qui est d’origine 
italienne est également une 

femme d’affaires aguerrie : 
actrice, écrivain, conceptrice 
de mode, égérie de grandes 
marques telles que Pepsi, Gap 
ou Louis Vuitton : la million-
naire a plusieurs cordes à son 
arc. C’est pourquoi elle a pu 
faire un achat extravagant !
7 chambres et 9 salles de bain
Madonna vient en effet de 
s’offrir la villa de ses rêves à 
Hidden Hills, dans le comté 
de Los Angeles en Califor-
nie. Pour la modique somme 
de 19,3 millions de dollars 
(soit environ 16,2 millions 
d’euros), l’interprète de Like 
en virgin a racheté la mai-
son du chanteur canadien de 
31 ans, The Weeknd. Mais 
cette dernière peut se targuer 

d’avoir fait une bonne af-
faire, puisqu’à l’origine, The 
Weeknd comptait en deman-
der 25 millions de dollars. Ce 
dernier, baissant le prix de 
quelques 6 millions, la Ma-
done n’a pas résisté à profiter 
du bon coup !
La mère de six enfants pourra 
donc loger en toute tranquilli-
té sa petite famille : la maison 
est en fait un manoir compo-
sé de 7 chambres et disposant 
de 9 salles de bain, le tout ré-
parti sur un terrain de plus de 
12 000 mètres carré. Le do-
maine comprend également 
une maison d’amis incluant 
deux chambres supplémen-
taires, un terrain de basket et 
une salle de fitness. 

Une belle nouvelle 
qu’elle a tenu à par-
tager avec tous ses 

Friends ! Sur le plateau de 
tournage de l’épisode spé-
cial réunion de la série culte 
des années 1990, qui pour-
rait s’intituler «  Celui dont 
le tournage est enfin bouclé », 
Jennifer Aniston, l’interprète 
de Rachel Green, a annoncé 
à ses camarades qu’elle allait 
adopter une petite fille de 
l’orphelinat mexicain, Casa 
Hogar Sion. L’adoption de-
vrait être finalisée en juin, 

selon l’édition britannique de 
Closer.
Comme l’a rapporté une 
source à Closer UK, l’actrice 
de 52 ans « a estimé que la 
réunion était le moment idéal 
pour annoncer son bébé à 
toute la bande. Alors que les 
filles le savaient déjà, car elles 
se voient régulièrement, elle 
a pensé que ce serait spécial 
de l’annoncer aux garçons 
lorsqu’ils étaient tous en-
semble, car elle les voit rare-
ment ces jours-ci en raison de 
leurs vies chargées et de leurs 

engagements professionnels 
».

Les retrouvailles décalées 
pour cause de pandémie

Pour la première fois depuis 
le final de la sitcom en 2004, 
Matt LeBlanc, 53 ans, David 
Schwimmer, 54 ans, Matthew 
Perry, 51 ans, Lisa Kudrow, 
57 ans, Jennifer Aniston, 52 
ans, et Courteney Cox, 56 ans, 
ont été réunis dans le même 
studio où a eu lieu le tournage 
de Friends.
Initialement attendu au prin-
temps 2020 pour le lancement 

de la plateforme HBO Max, 
le tournage de cette émission 
retrouvailles a été reporté en 
raison de la pandémie. Le 

tournage est officiellement 
terminé et cette émission sera 
prochainement disponible sur 
HBO Max aux Etats-Unis.

Jennifer Aniston sera bientôt maman

madOnna :

Cette dépense astronomique qu’elle vient d’effectuer pour 
acquérir la maison de The Weeknd
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Le ministère de l’Environnement appelle les citoyens 
à bannir le jet anarchique des ordures

Six éléments de soutien 
aux groupes terroristes arrêtés 

et 15 casemates détruites

Gendarmerie nationale :
 Mise en place d’un dispositif 
sécuritaire spécial Ramadhan

Le ministère de 
l’Environnement a 
appelé les citoyens 

à éviter les comportements 
négatifs susceptibles de 
porter préjudice à leur 
environnement, à leur tête, la 
consommation excessive et le 
jet anarchique des ordures.
Dans un communiqué à 
l’occasion de l’avènement 
du mois de Ramadhan, le 
ministère de l’Environnement 
a exhorté au bannissement du 
jet anarchique des déchets, au 
respect des horaires de dépôt 
des ordures, qui doivent être 
mis dans les bacs destinés à cet 
effet et non sur la chaussée et 
la rue ou les espaces de loisirs, 
de promenade et de détente.           
Préconisant une consommation 
rationnelle du pain, la même 
source appelle les citoyens 
à déposer les restes de ce 
produit dans les lieux qui leur 
sont réservés pour pouvoir être 
récupérés.

Pour le ministère de 
l’Environnement «la propreté 
de l’environnement ne relève 
pas uniquement des agents de 
l’hygiène, d’ou l’impératif du 
changement de mentalités». 
A ce propos, les citoyens 
sont appelés à ne pas céder à 
la consommation excessive 
de nourriture et de boissons 
afin de réduire le volume de 
déchets domestiques.
Par ailleurs, le même 
département ministériel 
prône l’encouragement des 

initiatives au niveau des cités 
en coordination avec les 
services e charge du nettoyage 
et la généralisation du tri 
sélectif des déchets ménagers.
Recommandant, d’autre part, 
l’utilisation de couffins ou 
de sacs en tissu au lieu des 
sachets en  plastique, dont la 
durée de dégradation dans la 
nature est estimée à 400 ans, le 
ministère de l’Environnement 
insiste sur l’importance 
du nettoyage des marchés 
et de la sensibilisation des 

commerçants et bouchers aux 
dangers du jet anarchique des 
restes de leurs marchandises.
Dans le même contexte, 
un appel est lancé pour 
«un achat responsable» en 
fonction des besoins et en 
évitant la multiplication 
des emballages, rappelant 
que le volume des déchets 
augmente considérablement 
durant le Ramadhan, en raison 
de la hausse des niveaux 
de  consommation de tous 
les produits alimentaires, y 
compris le pain, qui enregistre 
des taux de gaspillage allant 
jusqu’à 600 tonnes par jour.
Evoquant une augmentation 
de déchets de 10%, la même 
source précise qu’il s’agit 
principalement les résidus 
alimentaires et de déchets 
plastiques à usage unique, 
ce qui reflète «la frénésie de 
consommation» enregistrée au 
cours de ce mois.
Le ministère de 

l’Environnement déplore, par 
ailleurs, des phénomènes de 
combustion d’ordures au beau 
milieu ou à proximité des 
sites résidentiels ainsi que de 
mauvaises herbes sèches, ce 
qui conduit à la pollution de 
l’environnement et nuit à la 
santé des personnes.
Entre autres aspects négatifs 
observés, le ministère évoque 
le jet anarchique de déchets 
animaux et végétaux par des 
bouchers et des commerçants, 
faisant état de plus de 500.000 
quintaux de légumes jetés sur 
10 millions achetés.
Le mois de Ramadan enregistre 
également une large utilisation 
de sacs en plastique et une  
consommation irrationnelle de 
diverses boissons en bouteilles 
plastiques, avec tout l’impact 
négatif de ces comportements 
sur la santé de l’homme et 
l’environnement dans lequel 
il vit, déplore encore la même 
source.

Six (6) éléments de 
soutien aux groupes 
terroristes ont été arrêtés 

à Djelfa par des détachements 
de l’Armée nationale populaire 
(ANP) qui ont également 
découvert et détruit (15) 
casemates pour terroristes à 
Mila, Boumerdes et Chlef, 
durant la dernière semaine, 
selon un bilan opérationnel de 
l’ANP publié hier  mercredi.
«Dans le cadre de la lutte 
antiterroriste, des détachements 
de l’ANP ont découvert et 
détruit (15) casemates pour 
terroristes à Mila, Boumerdes 
et Chlef, tandis que (6) 
éléments de soutien aux 
groupes terroristes ont été 
arrêtés à Djelfa», est-il précisé 
dans ce bilan hebdomadaire.
Selon la même source, «des 
détachements combinés de 
l’ANP ont intercepté, en 
coordination avec les différents 
services de sécurité dans 
diverses opérations exécutées 
à travers les différentes 
Régions militaires, (40) 
narcotrafiquants».

Ces opérations menées «dans 
le cadre de la lutte contre la 
criminalité organisée et en 
continuité des efforts intenses 
visant à venir à bout du fléau 
du narcotrafic dans notre 
pays, ont permis également la 
saisie d’immenses quantités 
de kif traité s’élevant à (24) 
quintaux et (23) kilogrammes, 
que les bandes criminelles ont 
tenté d’introduire à travers les 
frontières avec le Maroc».
Détaillant ce bilan, la même 
source précise que «(14) 
narcotrafiquants ont été arrêtés 
lors d’opérations distinctes au 

niveau des territoires des 2e 
et 3e Régions militaires», par 
des détachements de l’ANP et 
les services de la Gendarmerie 
nationale et des Garde-
frontières qui ont également 
«saisi (24) quintaux et (10) 
kilogrammes de kif traité».
En outre, «(26) narcotrafiquants 
ont été appréhendés et (13) 
kilogrammes de la même 
substance, ainsi que (45133) 
comprimés psychotropes 
ont été saisis dans diverses 
opérations menées dans les 
autres Régions militaires», 
ajoute-t-on.

Le Commandement de la 
Gendarmerie nationale 
(GN) a mis en place, 

à l’occasion du mois sacré, 
un dispositif préventif pour 
sécuriser les différents espaces 
publics, le réseau routier et 
les lieux de culte à travers le 
déploiement de formations 
fixes et mobiles soutenues 
par les escadrons de la GN, 
indique un communiqué de ce 
corps constitué.
Ce Plan porte, dans le cadre 
de l’exercice des missions 
de police économique, 
sur «l’intensification  des 

activités de lutte contre toutes 
formes de spéculation, de 
monopole et de fraude en 
matière de produits de large 
consommation», précise la 
même source qui réitère «la 
confiance de la  GN dans la 
coopération et le civisme des 
citoyens pour le signalement 
de toute infraction».
Afin de permettre 
l’intervention rapide, la GN 
rappelle le numéro vert 10-55, 
la page Facebook «Tariki» et 
le site de pré-plaintes https:\\
ppgn.mdn.dz.


